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Avertissement 

Ce document traite de l’organisation et des engagements des unités de zouaves ayant été inscrites à 

l’ordre de bataille de l’armée française. Il n’aborde pas, ou seulement à la marge, la symbologie 

(uniformes, drapeaux, fanions, insignes) liée aux zouaves, sujet qui à lui seul mériterait de nombreux 

développements. 

L’orthographe des noms de certains personnages et surtout de lieux est celui trouvé dans les différents 

documents d’époque. Comme elle a passablement évolué dans le temps et dans les écrits, ces 

évolutions se retrouvent aussi dans ce document. 

La documentation en ma possession ne m’a toujours permis d’être aussi exhaustif et précis que je 

l’aurais souhaité. Ce document est donc encore un « premier jet », qui comporte des manques, des 

erreurs ou des approximations. 

N’hésitez pas à me les signaler. 
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Données d’organisation 

1. Le corps des zouaves et le régiment de zouaves, 1830-1852 
Après la prise d’Alger, le 5 juillet 1830, et l’installation de petits détachements à Bône et à Oran dans 

le courant du mois d’août, l’avènement du Gouvernement de juillet s’accompagne de l’ordre de 

réduire de manière significative le corps d’occupation. Il est toutefois envisagé d’y remédier en partie, 

en recrutant et organisant sur place une troupe indigène sous les ordres d’un encadrement 

majoritairement français. 

Dès son arrivée, au début septembre, le général Clauzel reprend contact avec les confédérations 

kabyles des Zouaoua qui, traditionnellement, fournissait des soldats aux Turcs. Le 1er octobre 1830, il 

prend un arrêté organisant le corps des zouaves à deux bataillons de huit compagnies chacun. 

Le 1er bataillon, aux ordres du capitaine Maumet, se constitue assez aisément. La formation du 2e 

bataillon, aux ordres du capitaine Duvivier, s’avère beaucoup plus laborieuse. Il en résulte dès 1831 la 

nécessité d’introduire des éléments français pour compléter les effectifs. Les premiers zouaves français 

sont pris parmi les volontaires de la Charte envoyés en Algérie par le gouvernement. 

Toutefois, le rythme des opérations est tel que les effectifs du 2e bataillon ne peuvent pas être 

maintenus, faute de recrutement. Le 2e bataillon est licencié par un arrêté du mois de décembre 1832. 

Le 1er bataillon est alors porté à dix compagnies, dont deux françaises et huit indigènes ; il est placé 

sous les ordres du commandant Kolb qui avait succédé au commandant Maumet. 

Le 2 novembre 1833, le commandant de Lamoricière prend le commandement du bataillon. 

Une ordonnance du 25 décembre 1835 transforme le bataillon de zouaves en un corps à deux 

bataillons de six compagnies chacun, dont deux de français. Lamoricière promu lieutenant-colonel 

prend le commandement de ce régiment des zouaves. 

Par ordonnance du 20 mars 1837, un 3e bataillon de zouaves est créé à partir de la garnison de Tlemcen 

qui s’était distinguée pour sa belle défense de la cité en 1836. Ce bataillon est officiellement réuni aux 

deux premiers par une décision du 11 novembre 1837 pour former un régiment à trois bataillons. Le 

lieutenant-colonel de Lamoricière, promu colonel, est maintenu au commandement du régiment de 

zouaves.  

Cette organisation est remise en cause par une ordonnance du 21 décembre 1838 qui ramène le 

régiment des zouaves à deux bataillons. Le 3e bataillon est supprimé puis rétabli par une ordonnance 

du 4 août 1839. 

Le 3 juillet 1840, le lieutenant-colonel Cavaignac, nouvellement promu, succède au colonel de 

Lamoricière.  

Le 26 avril 1841 à côté de Blida, le régiment de zouaves reçoit son drapeau des mains du Gouverneur 

de l’Algérie. 
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Une ordonnance du 8 septembre 1841 réorganise le régiment de zouaves. Un état-major complet est 

constitué et les bataillons sont portés à 9 compagnies par bataillon dont une seule composée 

d’indigènes. 

A la fin du mois de mars 1842, les bataillons du régiment de zouaves rejoignent : le 1er bataillon la 

province d’Alger, le 2e bataillon celle d’Oran et le 3e bataillon celle de Constantine. Jusqu’en février 

1852, date de la création des 1er, 2e et 3e régiments de zouaves, ils sont engagés indépendamment les 

uns des autres, à quelques rares exceptions près. 

Durant ces dix années, le régiment est commandé successivement par le colonel Cavaignac, le colonel 

de Ladmirault (9 janvier 1845), le colonel Certain-Canrobert (12 juin 1848), le colonel d’Aurelle de 

Paladines (28 janvier 1850) et le colonel Bourbaki (24 décembre 1851). 

2. Les régiments de zouaves, 1852-1914 

2.1. Les 1er, 2e et 3e régiments de zouaves, 1852-1870 

Un décret du 13 février 1852 décide la création de trois régiments de zouaves à trois bataillons de 9 

compagnies. Chaque régiment a pour noyau un des trois bataillons du régiment existant : le 1er 

bataillon au 1er RZ affecté à la province d’Alger, le 2e bataillon au 2e RZ affecté à la province d’Oran et 

le 3e bataillon au 3e RZ affecté à la province de Constantine.  

Le 1er RZ est organisé entre le 13 mars (2e bataillon) et le 30 mars (3e bataillon). Le colonel commandant 

le régiment de zouaves et son état-major sont passés au 1er RZ. 

Le 2e bataillon quitte Blida le 6 mars 1852 et arrive à Oran le 28 mars. Il devient le 1er bataillon du 2e 

RZ qui est définitivement organisé le 1er avril, à partir de détachements provenant d’une vingtaine de 

régiments d’infanterie de ligne ou légers. 

Le 3e bataillon quitte Alger les 4 et 5 mars 1852 et rejoint Bougie par voie maritime. Il devient le 1er 

bataillon du 3e RZ qui est organisé le 25 avril, les deux bataillons à créer étant constitués par des 

volontaires provenant de 23 régiments de ligne et 11 régiments d’infanterie légère. 

En vue de la participation à la campagne d’Orient, un décret du 9 mars 1854 fixe pour chaque régiment 

désigné une organisation à deux bataillons de 8 compagnies. Le 3e bataillon au complet et les 9e 

compagnies des deux autres bataillons restent en Algérie. 

En vue de la participation à la campagne d’Italie, un décret du 14 mars organise chaque régiment 

désigné à trois bataillons à 6 compagnies ; les 7e, 8e et 9e compagnies de chaque bataillon forment 

dépôt en Algérie. 

En vue de leur engagement en France en 1870, les trois régiments de zouaves sont mis sur pied à trois 

bataillons de 6 compagnies 

En avril 1859, les régiments sont portés à quatre bataillons. Ces 4e bataillons sont dissous en décembre 

1959 (décret du 22 novembre) au retour de l’expédition du Maroc. 
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Les trois régiments disparaissent à Sedan, le 2 septembre 1870, lors de la reddition de l’armée de 

Châlons. 

2.2. Le régiment de zouaves de la garde impériale, 1854-1870 

Créé par décret impérial du 23 décembre 1854, le régiment de zouaves de la garde impériale est 

rapidement constitué en Crimée à deux bataillons de 7 compagnies, avec des volontaires choisis dans 

les régiments de zouaves, les bataillons d’infanterie légère d’Afrique (encadrement seulement) et 

chasseurs à pied. Le régiment est sur pied le 15 mars 1855 et il reçoit son drapeau le lendemain. 

Il est dissous le 28 octobre 1870 en même temps que la garde impériale, après la reddition de Metz. 

2.3. Les régiments de marche de zouaves pendant la guerre de 1870-1871 

Après la reddition de l’armée de Châlons à Sedan, le 2 septembre 1870, cinq régiments de marche de 

zouaves sont constitués. 

Quatre sont formés à partir des ressources des petits dépôts de France créés en France le 3 septembre 

1870, des dépôts restés en Algérie et des volontaires : 

- Le 1er RMZ, le 15 septembre 1870 à Antibes. Initialement à deux bataillons de 6 compagnies, il est 

porté à trois bataillons le 4 octobre. 

- Le 2e RMZ, le 25 octobre 1870 à Avignon, à trois bataillons de 6 compagnies. 

- Le 3e RMZ, le 1er octobre 1870 à Montpellier, à trois bataillons de 6 compagnies. 

- Le 4e RMZ, le 18 novembre 1870 en Algérie, à trois bataillons de 6 compagnies fournis par les 

dépôts des trois régiments : six compagnies par le 1er RZ, neuf compagnies par le 2e RZ et trois 

compagnies par le 3e RZ.  

Un cinquième régiment de zouaves de marche est organisé à Saint-Cloud par décret du 26 septembre 

1870, avec tous les détachements ou zouaves isolés qui ont pu rejoindre Paris. Rapidement grossi par 

des volontaires, ce régiment comprend trois bataillons à 6 compagnies. Ce régiment prend 

l’appellation de 4e régiment de zouaves, le 28 octobre 1870, le jour même où la garde impériale est 

supprimée. Par décret du 20 novembre 1870, les bataillons sont portés à 7 compagnies. 

Les quatre régiments de marche et le 4e RZ sont rapatriés sur l’Algérie en 1871 et redonnent naissance 

à quatre régiments organiques : le 14 avril, le 3e RMZ est versé au 3e RZ ; le 2 mai, le 2e RMZ est versé 

au 2e RZ ; le 17 juillet, le 1er RMZ fusionne avec le 1er RZ ; le 11 septembre, le 4e RMZ est disloqué et ses 

compagnies versées au sein des quatre régiments. 

2.4. Les régiments de zouaves, 1871-1914 

Par décret du 3 février 1872, les quatre régiments de zouaves sont organisés à quatre bataillons de six 

compagnies et un dépôt à 2 compagnies. Le 4e bataillon de chaque régiment est formé avec les 7e et 

8e compagnies des trois bataillons existants. Le dépôt est formé avec les 9e compagnies des 1er et 2e 

bataillons, la 9e compagnie du 3e bataillon étant dissoute. 

La loi cadres du 13 mars 1875 réorganise les quatre régiments à chacun quatre bataillons de 4 

compagnies, plus une compagnie de dépôt. Les 5e et 6e compagnies de chaque bataillon sont 

supprimées ainsi que la deuxième compagnie de dépôt. 
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En mai 1875, les quatre compagnies de dépôt sont regroupées à Salon-de-Provence et un petit dépôt 

est reconstitué en Algérie pour chaque régiment. 

Le 13 juillet 1880, les quatre régiments reçoivent leur nouveau drapeau des mains du président de la 

République lors qu’une grande revue passée au bois de Boulogne. 

En 1885, les dépôts du 2e et 3e RZ quittent Salon-de-Provence pour Arles. 

La loi du 9 février 1899 décide de la création d’un 5e bataillon au sein des quatre régiments de zouaves. 

Ces « 5e bataillon » sont stationnés en France : ceux du 1er RZ et du 4e RZ en région parisienne, 

respectivement au fort de Rosny et à Saint-Denis, ceux des 2e et 3e RZ au camp de Sathonay (près de 

Lyon). 

Par décret du 5 octobre 1913, un 6e bataillon est créé au sein du 1er et du 3e RZ ; un 6e et un 7e bataillon 

sont créés au sein du 4e RZ. Le 6e bataillon du 1er RZ est constitué à la date du 20 novembre 1913 ; la 

mise sur pied des autres bataillons ne semble avoir été effective qu’en avril 1914. 

A la mobilisation d’août 1914, huit bataillons de réserve sont mis sur pied : les 11e et 14e bataillons au 

1er RZ, les 11e, 12e et 14e bataillons au 2e RZ, les 11e et 12e bataillons au 3e RZ, le 11e bataillon au 4e RZ. 

Les 11e bataillons sont mis sur pied en France et les autres en Algérie. 

3. Les régiments de zouaves, 1914-1920 
Au moment de la déclaration de guerre, les quatre régiments de zouaves représentent après 

mobilisation 32 bataillons dont 8 de réserve. 15 bataillons sont stationnés en Algérie et Tunisie, 8 sont 

en France et 9 au Maroc : les 1er, 2e et 3e du 1er RZ, les 2e et 3e du 2e RZ, les 2e et 4e du 3e RZ, les 1er et 

2e du 4e RZ. 

3.1. Les régiments de marche 

A la mobilisation les quatre régiments organiques mettent sur pied 8 régiment de marche de zouaves 

à trois bataillons et un à quatre bataillons. Ils participent à la mise sur pied de 3 régiments mixtes de 

zouaves et tirailleurs. Le dernier bataillon non enrégimenté : le 7e bataillon1 du 4e RZ, aurait rejoint le 

Maroc au début de la guerre et y serait resté pendant tout le conflit. 

Durant le conflit, deux nouveaux régiments de marche sont mis sur pied pour l’armée d’Orient. 

3.1.1. Les régiments de marche sur le front français et leur évolution 

3.1.1.1. Les régiments de marche de zouaves 

Le 1er régiment de marche de zouaves 

Il est formé le 10 août 1914 à Saint-Denis avec trois bataillons du 1er RZ : le 4e bataillon venu d’Alger, 

le 5e bataillon de Saint-Denis et le 11e bataillon, formé par les réservistes des régions du nord et de 

Paris. 

 
1 Plusieurs études, dont celle assez complète de JL Larcade, placent le 7e bataillon au Maroc juste après le 
déclenchement de la guerre. Or, en parlant du bataillon C qui entre dans la formation du 1er RMA en février 1915, 
si l’historique n’est pas plus prolixe, en revanche le JMO dit clairement : « le7e bataillon du 4e RZ venant de camp 
Servière », camp qui se situe à une vingtaine de kilomètres au sud-est de Tunis, à proximité de Fondouk Djedid. 
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Affecté successivement à la 38e DI, à la 25e DI et à la 48e DI, il conserve cette composition pendant 

toute la guerre. 

Le 2e régiment de marche de zouaves 

Il est formé le 10 août 1914 à Sathonay avec trois bataillons du 2e RZ : le 1er bataillon venu d’Oran, le 

5e bataillon de Sathonay et le 11e bataillon de réserve, formé sur place. 

Affecté à la 37e DI, il conserve cette composition pendant toute la guerre. 

Le 2e bis régiment de marche de zouaves 

Il est formé en Algérie, sous l’appellation initiale de 2e régiment de zouaves de marche, avec trois 

bataillons du 2e RZ : le 4e bataillon d’active d’Oran, les 12e et 14e bataillons de réserve constitués à 

Oran. 

Affecté à la 45e DI, il prend l’appellation de 3e régiment de zouaves de marche le 21 décembre 1914, 

puis son appellation définitive de 2e bis régiment de marche de zouaves le 3 janvier 1915. 

Il quitte la France le 9 novembre 1915 et rejoint l’armée d’Orient. 

Le 3e régiment de marche de zouaves 

Il est formé le 10 août 1914 à Sathonay avec trois bataillons du 3e RZ : le 1er bataillon venu de 

Constantine, le 5e bataillon de Sathonay et le 11e bataillon de réserve, formé sur place. 

Affecté à la 37e DI, il conserve cette composition pendant toute la guerre. 

Le 3e bis régiment de marche de zouaves 

Il est formé en Algérie, sous l’appellation initiale de 3e régiment de zouaves de marche, avec trois 

bataillons du 3e RZ : le 3e bataillon de Philippeville, le 6e bataillon de Batna et le 12e bataillon de réserve, 

mis sur pied à Constantine. 

Affecté à la 45e DI, il prend l’appellation de 5e régiment de zouaves de marche le 21 décembre 1914, 

puis son appellation définitive de 3e bis régiment de marche de zouaves le 7 janvier 1915. 

Le 12e bataillon est dissous le 1er mai 1917 ; il est remplacé, le 1er mars 1918, par le bataillon F du 4e RZ 

venu de Tunisie. 

Le 4e régiment de marche de zouaves 

Il est formé le 14 août 1914 à Rosny-sous-Bois avec quatre bataillons du 4e RZ : le 3e bataillon venu de 

Bizerte, le 4e bataillon venu de Tunis, le 5e bataillon de Rosny-sous-Bois et le 11e bataillon de réserve 

formé sur place. 

Affecté à la 38e DI, il perd le 11e bataillon, dissous le 20 juin 1916, puis conserve la même composition 

jusqu’à la fin de la guerre. 

Le 7e régiment de zouaves de marche  

Il est formé en Algérie, sous l’appellation initiale de 1er régiment de zouaves de marche, avec deux 

bataillons du 1er RZ : 6e bataillon (bataillon H) et 14e bataillon de réserve (bataillon G) d’Alger, et le 6e 

bataillon (bataillon G) du 4e RZ de Bizerte. 

Affecté à la 45e DI, il prend l’appellation de 7e régiment de zouaves de marche le 21 décembre 1914, 

puis de 3e régiment mixte de zouaves et tirailleurs le 22 juin 1915, en perdant le 6e bataillon du 4e RZ 

passé au 4e RMZT et remplacé par le 3e bataillon du 4e RTT venu du Maroc le 18 juillet 1915. 



TIRAILLEURS D’HIER ET D’AUJOURD’HUI 

  
Les zouaves-données générales Page 7 

 

Le 8e régiment de marche de zouaves 

Il est formé à Bordeaux le 15 août 1914, sous l’appellation initiale de régiment de marche de zouaves 

de la division du Maroc, avec trois bataillons venus du Maroc : le 1er bataillon du 1er RZ venu de la 

Chaouïa, le 2e bataillon du 3e RZ venu de Rabat et le 4e bataillon du 3e RZ venu de la vallée du Sebou. 

Affecté à la division du Maroc (appelée aussi division marocaine), il reçoit, le 1er octobre 1914 du 2e 

régiment mixte de la division, le 3e bataillon du 2e RZ. Il prend son appellation définitive de 8e régiment 

de marche de zouaves le 20 décembre 1914. 

Le 25 juillet 1916, le 4e bataillon du 3e RZ est dissous. Le régiment conserve la même composition 

jusqu’à la fin de la guerre. 

Le 9e régiment de marche de zouaves 

Il est formé à Caudéran le 5 septembre 1914, sous l’appellation initiale de régiment de marche de 

zouaves de la 3e brigade du Maroc, avec trois bataillons venus du Maroc : les 2e et 3e bataillons du 1er 

RZ respectivement venu de Marrakech et de Safi, le 1er bataillon du 4e RZ venu de Taza. Il prend son 

affectation définitive de 9e régiment de marche de zouaves en décembre 1914. 

Rattaché à la 37e DI puis affecté à la 153e DI, il conserve la même composition jusqu’à la fin de la guerre. 

 1er RZ 2e RZ 3e RZ 4e RZ 

1er bataillon 8e RMZ 2e RMZ 3e RMZ 9e RMZ 

2e bataillon 9e RMZ 
1er RMZT 

13/7/1918 
8e RMZ 

2e RMZT 
30/6/1918 

3e bataillon 9e RMZ 
2e RMZT DM 

8e RMZ 
3e bis RMZ 4e RMZ 

4e bataillon 1er RMZ 
2e bis RMZ 
1/12/1918 

8e RMZ 
25/7/1916 

4e RMZ 

5e bataillon 1er RMZ 2e RMZ 3e RMZ 4e RMZ 

6e bataillon 
3e RMZT 
7/5/1918 

 3e bis RMZ 
7e RMZ 

4e RMZT 
18/4/1918 

7e bataillon    
Maroc ? 

(Cf. note page 5) 

11e bataillon R 1er RMZ 2e RMZ 3e RMZ 
4e RMZ 

20/6/1916 

12e bataillon R  
2e bis RMZ 
1/12/1918 

3e bis RMZ 
1/5/1917 

 

14e bataillon R 
3e RMZT 

25/11/1917 
2e bis RMZ 
1/12/1918 

  

Tableau récapitulatif des 32 bataillons existants à l’entrée en guerre, leur répartition dans les régiments de marche et leur 

évolution ; sur fond vert, les bataillons au Maroc, sur fond bleu, les bataillons en France ou formés en France 
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3.1.1.2. Les régiments mixtes de zouaves et tirailleurs 

Le 1er régiment mixte de zouaves et tirailleurs 

Le 2e bataillon du 2e RZ venu de Taza entre dans la composition du 2e régiment de marche de la 3e 

brigade du Maroc, le 12 septembre 1914 à Mérignac. Ce régiment prend l’appellation de 1er régiment 

mixte de zouaves et tirailleurs en décembre 19142. 

Le bataillon est dissous le 13 juillet 1918. 

Le 2e régiment mixte de zouaves et tirailleurs de la division du Maroc 

Le 3e bataillon du 2e RZ venu d’Oujda entre dans la composition du 2e RMZT de la DM, le 18 août 1914 

à Bordeaux. Il quitte ce régiment le 1er octobre 1914 pour rejoindre le régiment de marche de zouaves 

de la division marocaine, futur 8e RMZ. 

Le 2e régiment mixte de zouaves et tirailleurs 

Le 2e bataillon du 4e RZ venu de Fez entre dans la composition du régiment mixte zouaves et tirailleurs 

(isolé), le 25 septembre 1914 à Sète. Ce régiment prend l’appellation de 2e régiment mixte de zouaves 

et tirailleurs le 27 décembre 1914. 

Le bataillon est dissous le 30 juin 1918. 

Le 3e régiment mixte de zouaves et tirailleurs 

Formé le 22 juin 1915 par changement d’appellation du 7e régiment de zouaves de marche, les 14e et 

6e bataillons du 1er RZ qui le composent sont respectivement dissous le 25 novembre 1917 et le 1er mai 

1918. 

Le 4e régiment mixte de zouaves et tirailleurs 

Le 6e bataillon du 4e RZ, venu du 7e régiment de zouaves de marche le 21 juin 1915, remplace le 2e 

bataillon du 4e régiment de tirailleurs tunisiens au sein du 8e régiment de marche de tirailleurs, qui 

devient le même jour le 4e régiment mixte de zouaves et tirailleurs. 

Le bataillon est dissous le 18 avril 1918. 

3.1.2. Les régiments de marche de l’armée d’Orient et leur évolution 

Le 1er régiment de marche d’Afrique 

Il est formé en Afrique du Nord le 1er février 1915, à destination de l’armée d’Orient, avec trois 

bataillons : le bataillon C (7e bataillon !) du 4e RZ de Tunis, un bataillon du 3e RZ de Constantine et un 

bataillon de Légion étrangère de Sidi Bel Abbès.  

Le 29 mai 1915, le bataillon du 3e RZ passe au 2e RMA ; il est remplacé par le bataillon E du 4e RZ venant 

du 2e RMA. 

Le 30 septembre 1917, le bataillon de Légion étrangère (3e bataillon du 1er RMA) est dissous ; il est 

remplacé par les éléments du 2e RMA qui forment un nouveau 3e bataillon. 

Le 9 juin 1919, le 1er RMA est dissous et ses éléments forment le 3e bataillon du régiment de marche 

métropolitain qui est lui-même dissous le 19 août 1919. 

 
2 On peut penser que, comme pour les autres régiments, ce changement d’appellation a lieu aux environs du 20 
décembre 1914, mais sans certitude absolue, les JMO du 9e RMZ et du 1er RMZT n’en parlant pas. 
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Le 2e régiment de marche d’Afrique 

Il est formé en Afrique du Nord à la fin du mois de mars 1915, à destination de l’armée d’Orient, avec 

trois bataillons de zouaves : un du 1er RZ d’Alger, un du 2e RZ d’Oran et le bataillon E du 4e RZ de Bizerte. 

Le 29 mai 1915, le bataillon E du 4e RZ passe au 1er RMA ; il est remplacé par le bataillon du 3e RZ venant 

du 1er RMA. 

Le régiment est dissous le 30 septembre 1917 et ses éléments forment un bataillon qui remplace au 

1er RMA le bataillon de Légion étrangère dissous le même jour. 

Le 2e bis régiment de marche de zouaves 

Débarqué à l’armée d’Orient le 11 novembre 1915, le régiment y est dissous le 1er décembre 1918. 

3.2. Les bataillons alphabétiques 

La seule étude digne de ce nom que j’ai pu trouver sur ce sujet semble être celle réalisée par Jean-

Louis Larcade à qui j’ai emprunté les éléments ci-après. 

Ces bataillons ont été constitués entre 1914 et 1918, en Algérie et en Tunisie, pour servir d’unités de 

quadrillage et de maintien de l’ordre et pour certains, pour combattre dans le Sud-Tunisien.  

JL Larcade en a recensé 17 : cinq au 1er RZ, bataillons F, K, L, M et N ; un au 2e RZ, bataillon E ; six au 3e 

RZ, F, G, J, L, M et N ; cinq au 4e RZ, C, E, F, L et R. 

Les bataillons L, M et N sont composés presque exclusivement d’Alsaciens-Lorrains, ainsi que le 

bataillon F du 3e RZ. 

Le bataillon E du 2e RZ est en fait le 12e bataillon de ce régiment, mis sur pied à la mobilisation et qui 

fait toute la guerre au sein du 2e bis RMZ, en France puis à l’armée d’Orient. 

Deux bataillons sont envoyés Orient : le bataillon C du 4e RZ avec le 1er RMA et le bataillon E du 4e RZ 

avec le 2e RMA, puis avec le 1er RMA (Cf § 3.1.2). 

Un bataillon est envoyé au Tonkin : le bataillon M du 3e RZ. 

Quatre bataillons sont engagés dans le Sud-Tunisien au plus fort de la période des hostilités : les 

bataillons L, M et K du 1er RZ3, le bataillon F du 4e RZ qui rejoint le front français en 1918 puis le Levant 

en 1919. D’autres bataillons y seront aussi engagés : bataillons L du 3e et du 4e RZ, bataillon R du 4e RZ. 

Le bataillon L du 3e RZ est au Maroc en 1918. 

Tous les autres bataillons sont en Algérie et en Tunisie et s’opposent aux différents mouvements de 

rébellion qui parcourent ces territoires. 

Ces bataillons sont tous dissous entre 1918 et 1919, à l’exception du bataillon F du 4e RZ, dissous le 1er 

novembre 1920 au Levant. 

Les deux bataillons du 1er et du 3e zouaves, non numérotés et sans lettre, engagés au sein 

respectivement du 2e et du 1er RMA peuvent être ajoutés à cet ensemble ainsi que le bataillon de 

marche du 4e RZ, constitué au Maroc par recrutement local et stationné à Kasbah Tadla, qui participe 

aux opérations du groupe mobile de Kasbah Tadla puis à celui de Taza. 

 
3 Dans l’instruction instituant la médaille interalliée dite « médaille de la victoire », parue au JO du 12 octobre 
1922, pages 10141 à 10154, en plus des bataillons L, M et K, est cité pour la campagne du Sud tunisien un bataillon 
A du 1er RZ, non identifié par JL Larcade. 
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4. Les régiments de zouaves de 1920 à 1962 

4.1. Période 1920-1939 

A la fin de la première guerre mondiale ne subsistent que les 7 régiments de marche de zouaves 

engagés en France ; il n’y a plus de bataillons de zouaves dans les régiments mixtes de zouaves et 

tirailleurs, devenus des régiments de marche de tirailleurs, et les trois régiments de marche de l’armée 

d’Orient ont été dissous. 

Les régiments de marche rentrent de France en février 1919 : 3e bis RMZ et 9e RMZ ; en avril : 1er RZ ; 

en mai : 2e RMZ ; en juillet : 8e RMZ ; en août : 3e et 4e RMZ. 

A son arrivée en Algérie, le 9e RMZ est disloqué, ses bataillons rejoignant leur régiment d’origine. 

En septembre 1919, le 3e bis RMZ fusionne avec le 3e RMZ. 

Le 1er janvier 1920, les cinq régiments de marche sont transformés en régiments organiques à trois 

bataillons : le 1er RZ à Casablanca, le 2e RZ à Oujda, le 3e RZ à Constantine, le 4e RZ à Tunis, le 8e RZ à 

Oran. Le 9e RZ est constitué à Alger. 

Le 1er octobre 1933, le 2e RZ est dissous à Oujda ; il est reconstitué le 1er novembre 1933 à Oran par 

transformation du 8e RZ. Ce dernier est recréé le 1er octobre 1934 à Mourmelon. 

4.2. Période 1939-1940 

Lors de la mobilisation de septembre 1939, huit nouveaux régiments sont mis sur pied, quatre en 

France : le 11e RZ à Belley, le 12e RZ à Avignon, le 13e RZ à Castelnaudary et le 14e RZ à Lyon ; quatre en 

Afrique du Nord : le 21e RZ au Maroc, le 22e RZ à Oran, le 23e RZ à Constantine et le 29e RZ à Alger. 

« La mise sur pied en France d’un cinquième régiment aurait été envisagée mais serait finalement 

restée à l’état embryonnaire : le 15e RZ à Issoudun. » 

A l’issue de la campagne de France de 1940, les débris des 1er, 3e et 4e RZ sont rapatriés en Algérie et 

Tunisie ; les 8e, 9e, 11e, 12e, 13e et 14e RZ sont dissous en France. 

Le 2e RZ, envoyé au levant en septembre 1939, est dissous sur place en décembre 1940. 

4.3. Période 1940-1946 

Le 1er novembre 1940, dans le cadre de l’armée d’armistice : 

- le 21e RZ est dissous au Maroc ;  

- le 1er RZ est reconstitué à Alger à partir du 29e RZ et le 3e RZ à Constantine à partir du 23e RZ ;  

- les débris du 4e RZ constituent le 2e bataillon du 4e RZ qui s’amalgame avec deux bataillons de 

tirailleurs pour former un nouveau 4e RMZT, qui conserve le drapeau et les traditions du 4e RZ. 

Le 1er janvier 1941, le 2e RZ est reconstitué à Oran à partir du 22e RZ. 

Le 1er février 1943, le 9e RZ est reconstitué à trois bataillons. En janvier 1945, deux bataillons sont 

dissous et reformés à partir du régiment de marche Corrèze-Limousin. 

Le 1er janvier 1944, sans changer de composition, le 4e RMZT redevient le 4e RZ. 

Le 15 février 1944, le 1er RZ et le 2e RZ sont dissous et transformés respectivement en 1er et 2e bataillon 

de zouaves portés (BZP) ; le 2e bataillon du 4e RZ est transformé en 4e BZP. Le 1er avril 1944, lorsque le 
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3e RZ est dissous, le 4e BZP devient le 3e BZP et un bataillon du 3e RZ dissous rejoint le 4e RZ. Les 1er, 2e 

et 3e BZP forment l’infanterie de la 1re division blindée. 

Le 1er février 1945, le 8e RZ est recréé en Bretagne à deux bataillons, à partir de bataillons FFI, puis 

envoyé au Maroc (1er bataillon) et en Algérie (2e bataillon). 

4.4. Période 1946-1962 

4.4.1. 1er régiment de zouaves 

Le 1er avril 1946, le 1er BZP devient le 1er BZ. Il est dissous au Maroc en 1950. 

Le 1er RZ est recréé au Maroc en mai 1956 et dissous en décembre 1960. 

4.4.2. 2e régiment de zouaves 

Le 1er avril 1946, le 2e BZP devient le 2e BZ. Il est dissous en Algérie en novembre 1962. 

4.4.3. 3e régiment de zouaves 

Le 1er avril 1946, le 3e BZP devient le 3e BZ. Il est dissous en Algérie en novembre 1962. 

4.4.4. 4e régiment de zouaves 

Le 1er avril 1946, le 4e RZ en Tunisie devient le 4e BZ.  

En 1956, suite à l’indépendance de la Tunisie, le 4e BZ devient le 1/4e RZ. 

En août 1958, le 1/4e RZ quitte la Tunisie pour l’Algérie. En octobre 1959, il devient le 4e BZ. Il est 

dissous le 1er octobre 1962. 

4.4.5. 8e régiment de zouaves 

Le 1er février 1946, le 2e bataillon du 8e RZ stationné en Algérie est dissous. 

Le 16 novembre 1946, le 8e RZ est reformé au Maroc à deux bataillons sous l’appellation de 8e demi-

brigade de zouaves. La 8e demi-brigade de zouaves est dissoute le 21 mars 1949 et transformé en 8e 

BZ. Ce bataillon est dissous le 31 janvier 1959. 

Le 8e BZ est recréé le 1er juin 1959 en Algérie par transformation du 3e bataillon du 21e RI. Il est dissous 

le 1er octobre 1962 

4.4.6. 9e régiment de zouaves 

Le 1er mai 1946, le 9e RZ devient le 9e BZ. Il est dissous en Algérie en octobre 1962. 

5. Le CEC-9e zouaves, 1982-2006 
Le centre d’entraînement commando de Givet se voit confier, en mai 1982, le drapeau et les traditions 

du 9e régiment de zouaves. Il prend l’appellation de CEC-9e zouaves. 

Tout en conservant le drapeau et les traditions, il perd l’appellation 9e zouaves le et redevient CEC de 

Givet, le 1er juillet 1999. 

Le 29 septembre 2006, le CEC de Givet prend les traditions du 3e régiment de chasseurs parachutistes. 

6. Les bataillons territoriaux de zouaves 
Les six premiers bataillons territoriaux de zouaves sont créés en 1876. 
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En novembre 1883, les deux bataillons territoriaux de chasseurs à pied présents en Algérie deviennent 

les 7e et 8e bataillons territoriaux de zouaves. Un 9e BTZ est aussi constitué dans la province d’Alger. 

En 1892, un 10e BTZ est créé à Alger. Les bataillons numérotés de 11 à 16 semblent avoir été créés vers 

l’année 1904. L’implantation de ces 16 bataillons a été relativement fluctuante et la documentation 

consultée reste imprécise sur ce sujet. Sous réserve de confirmation, voici leur stationnement au début 

de la guerre de 14-18 : 

- Dans la division d’Alger : 1er, 2e et 4e BTZ à Alger, 3e BTZ à Blida et 5e BTZ à Miliana ; 

- Dans la division d’Oran : 6e et 7e BTZ à Oran, 8e BTZ à Sidi Bel Abbès, 9e BTZ à Mascara et 10e BTZ à 

Arzew ; 

- Dans la division de Constantine : 11e BTZ à Constantine, 12e BTZ à Sétif et 13e BTZ à Bône ; 

- En Tunisie : 14e, 15e et 16e BTZ. 

Quatre BTZ sont engagés dans la campagne d’Orient : les 2e, 10e, 13e et 15e BTZ. 

La loi du 1er avril 1923 supprime l’armée territoriale qu'elle remplace par concept de première réserve 

pour les réservistes âgés de moins de quarante ans et une deuxième réserve pour les autres. C’est la 

fin des bataillons territoriaux de zouaves. 

7. Un mot sur les zouaves pontificaux 
A la suite de l’invasion d’une partie des Etats pontificaux, le bataillon franco-belge formé en 1860 est 

transformé, le 1er janvier 1861, en un bataillon de zouaves pontificaux qui devient régiment de zouaves 

pontificaux, le 1er janvier 1867. 

Licencié le 21 septembre 1870 à la suite de la disparition des Etats pontificaux, ce régiment intègre 

l’armée française en 1870 sous l’appellation de légion des volontaires de l’ouest et combat avec 

l’armée de la Loire. 

Cette unité homonyme, dont l’organisation et la tenue ont été inspirées des zouaves réguliers, n’a 

donc qu’un rapport lointain avec eux et aucune filiation. 
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Participation aux différents conflits 

Les éléments donnés ci-après ne sont qu’une trame sommaire. 

1. Période 1830-1852 
Le corps des zouaves puis le régiment de zouaves est engagé durant cette période dans les nombreux 

combats qui jalonnent la conquête de l’Algérie. 

1.1. 1er octobre 1830 au 20 mars 1842 

- 2 octobre 1830 : combat contre le bey de Titteri. 

- 17 novembre 1830 au 4 janvier 1831 : première expédition de Médéa et occupation de la cité. 

- 7 au 13 mai 1831 : reconnaissance dans la Mitidja. 

- 25 juin au 5 juillet 1831 : deuxième expédition de Médéa ; 3 juillet, combat du col du Mouzouïa. 

- 2e semestre 1831 : nombreuses reconnaissances dans la Mitidja ; combats du 18 juillet à la ferme 

Modèle, du 21 juillet près de Birkadem et du 22 juillet dans la région de Boufarik. 

- 9 septembre au 11 octobre 1831 : évènements de Bône. 

- 1er au 4 octobre 1832 : expédition de Koléa. 

- 2 octobre 1832 : combat de Sidi Haïd. 

- 21 au 23 novembre 1832 : reconnaissance vers Blida. 

- 4 mai 1833 : opération de répression contre la tribu des Beni Khelil (région de Boufarik). 

- 26 au 30 septembre 1833 : opération de répression contre la tribu des Hadjoute (région de 

Marengo). 

- Octobre 1833 à novembre 1835 : occupation et défense de Bougie. 

- 20 au 24 janvier 1834 : opération de répression contre la tribu des Hadjoute (région de Haouch 

Hadji). 

- 17 au 30 mai 1834 : opération de répression contre la tribu des Hadjoute. 

- Janvier à mars 1835 : opérations contre la tribu des Hadjoute. 

- Octobre 1835 : expédition contre les Mouzaïa et les Hadjoute. 

- 11 novembre 1835 au 22 février 1836 : campagne contre Abd el Kader dans la province d’Oran. 

o 21 novembre au 12 décembre 1835 : expédition de Mascara ; 3 décembre, combat de Sidi Embarek. 

o 8 janvier au 12 février 1836 : expédition de Tlemcen. Les zouaves fournissent 300 volontaires pour 

le bataillon Cavaignac laissé sur place pour défendre la cité. 

- Décembre 1835, janvier à mars 1836 : opérations dans la Mitidja contre les Hadjoute. 

- 29 mars au 9 avril 1836 : expédition de Médéa ; 31 mars, combat du col du Mouzaïa. 

- Septembre 1836 : opérations dans la Mitidja, colonne Marey puis colonne Brossard. 

- 1er février 1837 : prise du marabout de Sidi Labchi. 

- 27 au 30 avril 1837 : opérations dans la Mitidja ; 29 avril, combat de l’oued el Kébir. 

- 1er mai 1837 : reconnaissance sur Koléa. 

- 25 au 30 mai 1837 : opérations dans la vallée de l’Isser (SE Alger) ; 28 mai, combat du Djebel Dreuh. 

- 4 et 8 juin 1837 : opérations dans la région de Koléa. 

- 31 août 1837 au 3 janvier 1838 : deuxième expédition de Constantine ; 5 au 13 octobre, siège et 

prise de Constantine. 
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Le régiment ne connait pas d’opérations particulières durant toute l’année 1939. 

- 12 au 21 mars 1840 : expédition de Cherchell. 

- 27 avril au 25 mai 1840 : expédition de Médéa ; 12 et 20 mai, combats du col du Mouzaïa. 

- 30 mai au 2 juillet 1840 : expédition de Miliana ; combats du 15 et du 23 juin. 

- 19 septembre 1840 : combat de Kara Mustapha. 

- 1er au 7 octobre 1840 : ravitaillement de Miliana ; 5 octobre, combat de Sidi Abd el Kader. 

- 27 octobre au 1er novembre 1840 : ravitaillement de Médéa. 

- 5 au 11 novembre 1840 : ravitaillement de Miliana. 

- 18 décembre 1840 au 9 avril 1841 : occupation de Médéa et opérations dans cette région. 

- 26 avril au 9 mai 1841 : ravitaillement de Médéa puis de Miliana ; 3 mai, combat de l’oued Boutane. 

- 14 mai au 10 août 1841 : opérations du 2e bataillon dans la province d’Oran. 

o 18 mai au 3 juin 1841 : expédition de Tagdemt puis occupation de Mascara. 

o 10 au 27 juin 1841 : ravitaillement de Mascara. 

o 2 au 19 juillet 1841 : ravitaillement de Mascara. 

o 4 au 7 août 1841 : opération dans la vallée du Chelif. 

- 17 mai au 2 juillet 1841 : opérations du 1er bataillon dans la province d’Alger. 

o 17 mai au 2 juin 1841 : colonne sur Boghar et Taza. 

o 7 juin au 2 juillet 1841 : opérations dans la vallée du Chelif. 

- 27 septembre au 13 novembre 1841 : le 1er bataillon prend part à cinq opérations de 

ravitaillement, deux à destination de Miliana et trois à destination de Médéa ; 8 octobre, combat 

de Chaïba el Ketta. 

- 6 septembre 1841 au 13 mars 1842 : opérations du 1er bataillon dans la province d’Oran. 

o 22 septembre au 6 octobre 1841 : opérations à l’est de Mostaganem (région de Relizane). 

o 7 au 29 octobre 1841 : opérations autour de Mascara et vers Saïda. 

o 23 novembre au 26 décembre 1841 : expédition contre les Bordjia. 

o 25 au 31 janvier 1842 : ravitaillement de Mascara. 

o 3 & 4 février 1842 : opération dans la plaine de l’Hillil. 

o Jusqu’au 10 mars 1842 : participation à trois colonnes de ravitaillement de Mascara. 

Le 20 mars 1842, à peine regroupés les trois bataillons sont séparés : le 23 mars, le 3e bataillon 

s’embarque pour Bône ; le 24 mars, le 1er bataillon s’installe à Blida avec l’état-major du régiment ; le 

28 mars, le 2e bataillon part pour Tlemcen. 

1.2. 21 mars 1842 au 23 février 1852 

1.2.1. Opérations conduites indépendamment par les bataillons 

1.2.1.1. 1er bataillon 

- 1er au 16 avril 1842 : expédition de Cherchell avec la colonne de Bar. 

- 27 avril 1842 au 5 janvier 1843 : opérations avec la colonne Changarnier. 

o 27 avril au 14 mai 1842 : ravitaillement de Miliana puis de Médéa. 

o 22 mai au 10 juin 1842 : expédition dans la vallée du Chelif et chez les Beni Menasser. 

o 17 juin au 13 juillet 1842 : expédition dans la vallée du Haut Chelif. 

o 11 septembre au 2 octobre 1842 : nouvelle expédition dans la vallée du Chelif ; 19 septembre, 

combat de l’oued Fodda. 

o 11 au 24 octobre 1842 : tournée dans la province de Titteri. 
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o 22 novembre 1842 au 5 janvier 1843 : opérations dans l’Ouarsenis. 

- 12 janvier au 7 février 1843 : opérations autour de Miliana avec la colonne Changarnier puis la 

colonne Saint-Arnaud. 

- Février (2e quinzaine) à fin avril 1843 : parcourt la région entre Miliana, Blida, Médéa et Dra el 

Mizan avec le duc d’Aumale. 

- 10 au 25 mai 1843 : opérations contre la smala d’Abd el Kader, prise le 16 mai à Taguine (120 km 

SSO Boghar). 

- 5 juin au 16 août 1843 : tournées dans la partie sud de l’Ouarsenis, entre Boghar et Teniet el Had. 

- 23 septembre au 27 novembre 1843 : nouvelles tournées dans le même secteur. 

- 25 avril au 8 mai 1844 : expédition de Dellys. 

- 16 au 31 mai 1844 : expédition chez les Flissas ; 17 mai, combat de Ouarezzedine. 

- Mai 1845 : répression d’un mouvement insurrectionnel dans le Djebel Dira. 

- Juin 1845 : tournées dans le sud, contre les Ouled Aziz ; 19 juin, combat du Djebel Djaboul. 

- Octobre à décembre 1845 : opérations dans la région de Tiaret. 

- 19 au 29 janvier 1846 : opérations contre les Beni Boudouane ; combats des 20 et 24 janvier. 

- 1er février au 24 mars 1846 : opérations dans le Dahra ; combat du 15 mars. 

- 2 avril au 3 juin 1846 : opérations dans l’Ouarsenis. 

- Année 1847 : pas d’expéditions. 

- Avril, mai et juin 1848 : colonne sur le territoire des Beni Ouragh. 

- Avril 1949 : opérations chez les Beni Sliman avec la colonne Daumas. 

- Septembre 1848 : colonne de Bou Saada. 

- 3 octobre au 7 décembre 1848 : expédition de Zaatcha ; 20 octobre, 1re assaut ; 26 novembre, 2e 

assaut. 

- 25 au 31 décembre 1848 : opérations dans les Aurès. 

1.2.1.2. 2e bataillon 

- En avril 1842, avec la colonne Bedeau contre Abd el Kader ; 29 avril, combat du col de Bab Taza. 

- Durant les années 1842 et 1843, le 2e bataillon parcourt en tous sens la province d’Oran sans faits 

marquants particuliers. 

- Janvier à avril 1844 : tournées dans la province d’Oran. 

- 25 mai à la fin juin 1844 : expédition de Lalla Marnia, puis mouvement sur Oujda. 

- 14 août 1844 : bataille d’Isly. 

- Août à octobre 1844 : tournées dans le sud de la province d’Oran, jusqu’à Sebdou. 

- Novembre et décembre 1844 : tournées dans la région de Tlemcen. 

- Janvier à mai 1845 : tournées dans le sud de la province d’Oran. 

- Juin 1845 : opérations contre les Beni Snous ; 11 juin prise du village du Khémis. 

- Juin à août 1845 : tournées autour de Sebdou et de Tlemcen. 

- Deuxième quinzaine de septembre 1845 : opérations contre Abd el Kader dans la vallée de la 

Tafna ; 22 & 23 septembre, combats de l’oued Daman. 

- Octobre 1845 : engagements sur la frontière marocaine ; 3 octobre, défense du poste de Sebdou ; 

13 et 15 octobre, combats dans la région de Nemours. 

- Année 1846 : surveillance de la frontière dans la région de Sebdou et de Tlemcen ; 24 mars, combat 

de Terni (SO Tlemcen). 

- 14 au 30 janvier 1847 : opérations dans le massif des Trara. 
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- 1er avril au 29 mai 1847 : colonne dans le sud, contre les Hamian K’Raraba. 

- 30 novembre au 28 décembre 1847 : région de Lalla Marnia ; 23 décembre, soumission d’Abd el 

Kader. 

- Durant l’année 1948, de retour à Alger, n’est pas engagé en opérations. 

- 8 au 28 novembre 1848 : siège et prise de Zaatcha. 

- Décembre 1848 : opérations dans les Aurès. 

1.2.1.3. 3e bataillon 

- Le bataillon est en garnison à Bône jusqu’à fin avril, puis à Guelma à partir de juillet 1842. 

- Mai 1842 : expédition contre la tribu des Ouled Daau ; 14 mai, combat d’Aïn Souda. 

- Ayant rejoint Bône au début de l’année 1843, le bataillon parcourt ce territoire jusqu’à la fin mars 

et rentre à Alger le 8 avril. 

- Il participe à partir de fin avril 1843 à la création d’Orléansville puis à la liaison avec Ténès. 

- 2 au 7 juillet 1843 : opérations contre Abd el Kader ; 3 juillet, combat d’Aïn Chaffaïa. 

- 15 juillet au 15 août 1843 : tournées dans l’Ouarsenis, dans le secteur de l’oued Riou avec la 

colonne Pélissier. 

- Juin 1844 : opération sur la rive gauche du Chelif. 

- 2 au 30 mai 1845 : opérations avec la colonne Ladmirault dans l’Ouarsenis. 

- 11 au 30 juin 1845 : opérations contre les Flittas puis contre les Charfas. 

- Octobre à décembre 1845 : tournées chez les Ouled Aziz (combat du 12 novembre) puis dans la 

région de Boghar avec la colonne Marey. 

- 1er semestre 1846 : colonnes au sud de Boghar puis dans le Djurjura et à nouveau au sud de Boghar. 

- 11 mai au 5 juin 1847 : expédition de Kabylie ; 16 mai, combat d’Arzou. 

- 3 mai au 25 juin 1849 : opération chez les Beni Sliman. 

- 9 mai au 18 juillet 1851 : colonne dans le triangle Djidjelli, Philippeville et Mila. 

1.2.2. Opérations conduites ensemble par les bataillons 

- 15 mai au 6 juin 1849 : expédition en Kabylie par les 1er et 2e bataillons ; 19 mai, combat de Bordj 

Boghni. 

- 3 au 20 juillet 1849 : expédition dans le Djurjura, sur la rive gauche de l’oued Sahel, par les 1er et 

3e bataillons avec la colonne Canrobert ; 6 juillet, combat de Jammeur ; 12 juillet, combat contre 

les Beni Mellikeuch. 

- 5 janvier 1850 : les 1er et 2e bataillons participent à la conquête des villages de Nara. 

- 9 au 30 mai 1850 : opérations des 1er et 2e bataillons dans la province de Constantine. 

- 14 au 29 juin 1850 : expédition des 1er et 2e bataillons chez les Beni Mraïl. 

- 6 avril au 15 juin 1851 : opérations des 1er et 2e bataillons entre Sétif et Bougie ; 1er juin, attaque 

de Bou Bargla. 

- 18 juin au 15 juillet 1851 : opérations des 1er et 2e bataillons chez les Beni Schlagen ; 25 et 28 juin, 

combats de Bou Bargla. 
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2. Période 1852-1907 

Tableau récapitulatif des expéditions et campagnes auxquelles ont participé les quatre régiments de 

zouaves durant cette période 

ALGERIE 1er RZ 2e RZ 3e RZ 4e RZ 

1852 

Expédition de la Kabylie orientale   x  
Opérations dans les cercles de Guelma et Souk Ahras   x  
Colonne des Ouled Mahboub   x  
Expédition de Laghouat * x x   

1853 Expédition des Babors x x x  
1854 Expédition dans la grande Kabylie *   x  

1856 
Expédition des Babors   x  
Expédition contre les Guetchoulas x x   

1857 
Corps d'observation de la frontière marocaine  x   
Conquête de la grande Kabylie * x x x  

1859 Expédition sur les frontières du Maroc * x x   

1860 
Colonne du Hodna   x  
Expédition en Kabylie orientale  x x  

1861-1862 Colonne d’El Oued   x  
1864-1866 Répression de l'insurrection de 1864 * x x x  

1870 Expédition de l'oued Guir *  x   
1871-1872 Répression de l'insurrection de 1871 * x x x x 

1876 Affaire d'El Amri * x  x  
1879 Répression de l'insurrection de l'Aurès * x  x x 

1881-1882 Répression de l'insurrection du Sud-Oranais * x x   
1901 Conquête des oasis  x   

Seule la participation aux opérations suivies d’une * ont permis l’obtention de la médaille coloniale. 

CAMPAGNES EXTERIEURES 1er RZ 2e RZ 3e RZ 4e RZ 

1854-1856 Crimée x x x x 
1859 Italie x x x x 

1860-1861 Syrie x    
1861-1867 Mexique x x x  
1870-1871 France x x x x 
1881-1882 Tunisie x x x x 
1885-1888 Extrême-Orient x x x  
1900-1901 Chine x x x x 

Les campagnes de Crimée et d’Italie, ainsi que la 1re partie de la guerre de 1870 ont été effectuées par 

le régiment de zouaves de la Garde, dont le 4e RZ est l’héritier. 
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2.1. En Algérie, 1852-1901 

2.1.1. Expédition de la Kabylie orientale, 10 mai au 2 juillet 1852 

Le 1er bataillon du 3e RZ arrive à Milah le 10 mai 1952 et intègre la colonne Mac Mahon qui doit opérer 

dans la Kabylie orientale.  

Le 18 mai, la colonne vient s’établir à El Miliah d’où elle rayonne sur le territoire des Ouled Aïdoun. Le 

21 mai, elle opère sur la rive gauche de l’oued el Kébir contre les Ouled Aouat. Le 23 mai, elle traverse 

l’oued el Kébir et marche contre les Beni Kettab puis rentre à El Miliah. Le 1er juin elle marche sur Collo, 

atteint le 12 juin. Le 17 juin, elle chasse les Beni Toufout de leur position retranchée du Djebel Goufy. 

Le 20 juin, alors qu’elle s’engage contre les Ouled Attia, elle est rappelée à Constantine pour faire face 

à l’insurrection qui prend de l’ampleur dans les cercles de Guelma et de Souk Ahras. Elle y arrive le 2 

juillet. 

2.1.2. Opérations dans les cercles de Guelma et de Souk Ahras, 4 juin au 6 août 1852 

Le 4 juin 1852, la moitié du 3e bataillon du 3e RZ quitte Constantine avec la colonne Ameil et se dirige 

vers la Mahouna, dans le cercle de Guelma, tandis que l’autre moitié du bataillon, avec la colonne 

d’Autemarre, rejoint le 10 juin Aïn Beïda, où se fait la jonction avec une colonne venue de Kenchela. 

Le 11 juin, la colonne Ameil intègre la colonne Tourville venue de Bône. Le 14 juin, la colonne attaque 

les insurgés à Kef el Aks, réduit naturel de l’insurrection puis marche sur Souk Ahras où elle entre le 26 

juin. 

Partant d’Aïn Beïda, la colonne d’Autemarre fait la jonction le 27 juin avec la colonne Tourville et les 

deux colonnes parcourt le pays à la poursuite des tribus insoumises. Le 11 juillet à Aïn Tmatmat, elles 

sont rejointes par la colonne Mac Mahon arrivant de Collo. Sous le commandement du général Mac 

Mahon qui a obtenu de poursuivre les insurgés jusqu’en Tunisie, la colonne fait mouvement le 12 juillet 

sur le marabout des Ouled Sidi Yaya (au nord d’El Meridj). Arrivée sur place, elle obtient la soumission 

des Hamenchas. Remontant le long de la frontière, la colonne arrive le 18 juillet au Bordj de Sidi Yousef 

puis poursuit et défait les Beni Salah de l’autre côté de la frontière les 23 et 24 juillet. 

La colonne est de retour à Souk Ahras le 28 juillet puis les 1er et 3e bataillons du 3e RZ rentrent à 

Constantine le 6 août. 

2.1.3. Colonne des Ouled Mahboub, 27 septembre au 2 octobre 1852 

Parti le 27 septembre 1852 de Constantine, le 1er bataillon du 3e RZ rejoint le 29 septembre Bord ben 

Zekri où s’organise la colonne d’Autemarre. Celle-ci conduit le lendemain une opération répressive 

contre les Ouled Mahboub. Le bataillon est de retour à Constantine le 2 octobre. 

2.1.4. Expédition de Laghouat, 1er octobre au 15 décembre 1852 

Deux compagnies du 3e bataillon du 1er RZ quittent Koléa le 5 octobre 1852 et marchent avec la colonne 

Yusuf sur Laghouat où elle arrive le 10 novembre. Revenu le 17 novembre à Djelfa, la colonne y est 

rejointe par le reste du 3e bataillon, parti de Koléa le 1er novembre. Le 21 novembre, la colonne Yusuf 

est à nouveau devant Laghouat où elle est rejointe le 29 novembre par la colonne Pein, venue de Bou 

Saada, et, le 2 décembre par les colonnes venues d’Alger et de Constantine. 
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Le 2e et le 3e bataillons du 2e RZ quittent Oran le 6 novembre 1852 pour El Biod, où ils sont rejoints par 

la colonne venue de Saïda. Le 30 novembre, les bataillons débutent leur mouvement sur Laghouat où 

ils arrivent le 3 décembre soir. 

Le 4 décembre l’assaut est donné ; la cité tombe au bout de deux heures de combat. 

Le 29 novembre, le 1er bataillon du 3e RZ avait rejoint à Sétif une colonne devant marcher sur Laghouat. 

Le 9 décembre, alors qu’elle est en mouvement vers sa destination, la colonne apprend la prise de 

Laghouat. Elle fait demi-tour et arrive à Sétif le 24 décembre. 

Les deux bataillons du 2e RZ quittent Laghouat le 16 décembre ; ils sont de retour à Oran le 7 janvier 

1853. Le 3e bataillon du 1er RZ quitte Laghouat le 18 décembre et rentre à Blida. 

2.1.5. Expédition des Babors, 18 mai au 11 juillet 1853 

Les 1er et 2e bataillons du 1er RZ venus d’Alger, le 2e RZ à deux bataillons (1er et 2e) venu d’Oran sont 

regroupés le 13 mai à Sétif. Ils sont rejoints le 15 mai par le 3e RZ au complet. 

Le 18 mai, les bataillons quittent Sétif vers le Nord en deux colonnes et marchent en direction du massif 

des Babors. Les opérations actives contre les Kabyles durent jusqu’au 23 mai, les différentes tribus 

faisant leur soumission.  

Les deux colonnes marchent ensuite en direction de la mer et se regroupent le 4 juin près de 

l’embouchure de l’oued Agrioun. Le 5 juin elles se portent sur Ziama d’où elles marchent à partir du 

10 juin chez les Beni Ider et les Beni Afer. Le 17 juin, ces deux tribus font leur soumission avant que les 

combats ne commencent. 

Après avoir exécuté des travaux dans la région les bataillons rejoignent leurs garnisons au début du 

mois de juillet. 

2.1.6. Expédition dans la grande Kabylie, 1er juin au 5 juillet 1854 

Le 18 avril 1854, le 3e bataillon du 3e RZ quitte Constantine pour Sétif où se forme la colonne Mac 

Mahon devant intervenir face à l’insurrection qui se propage parmi les tribus de la rive droite de l’oued 

Sebaou, entre Dellys et Bougie. 

Partie le 28 mai de Sétif, la colonne arrive à Bougie le 30 mai et implante son camp, le 1er juin, à ksar 

Kebouch. Après un accrochage, le 4 juin à l’oued el Hammam, la colonne arrive le 12 juin Souk el Etnin 

où elle est rejointe par la colonne venue d’Alger. Après avoir traversé sans incident le territoire des 

Beni Bou Chaïb et des Beni Yahia, les deux colonnes marchent, le 17 juin, contre les Beni Mellikeuch ; 

les zouaves s’emparent du col d’Aïn Soumer. Le 18 juin, ils enlèvent le village Taourirt. Le 30 juin 

débutent les opérations chez les Beni Idjer ; les zouaves enlèvent les positions kabyles sur le plateau 

de Souk el Tléta. 

Après la soumission des Beni Idjer, le 4 juillet, le 3e bataillon rejoint Sétif puis rentre à Constantine le 

17 juillet. 

2.1.7. Expéditions des Babors, 1er juin au 27 juillet 1856 

Réuni le 1er juin 1856 au camp d’Aïn Sultan, le 3e RZ participe à cette expédition au sein de la colonne 

Maissiat. Jusqu’au 27 juillet, elle parcourt le territoire des Beni Dracen, des Ouled Salah et des 

différentes tribus rebelles de cette région qui font progressivement leur soumission. 
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Après avoir participé aux travaux d’aménagement de la route de Djidjelli à Sétif, le régiment rentre le 

22 août sur Philippeville. 

2.1.8. Expédition contre les Guetchoulas (région de Dra el Mizan), 7 septembre au 11 

octobre 1856 

Le 1er RZ au complet au sein de la division Yusuf, le 2e RZ à deux bataillons (2e et 3e) au sein de la division 

Renault sont engagés dans cette expédition. 

La division Yusuf commence la première les combats contre les Kabyles ; le 16 septembre, le 1er RZ 

enlève le plateau fortifié de Mahalet Ramdam. Le 2e RZ arrive le 20 septembre avec la division Renault 

à Dra el Mizan où le corps expéditionnaire se concentre. Les deux colonnes se mettent en marche le 

24 septembre. Ce jour-là, le 1er RZ s’empare des villages d’Aït Ali et de Tinez. Le 30 septembre, le 2e RZ 

défait les Beni bou Addou qui font leur soumission le 4 octobre après la prise du village d’Aït Djemaa 

par le 2e RZ et deux bataillons du 1er RZ. 

Les deux colonnes poursuivent les opérations dans ce secteur jusqu’au 8 octobre. Elles sont disloquées 

le 11 octobre. Les deux régiments rejoignent Alger le 17 octobre, puis le 2e RZ rejoint par voie maritime 

Oran où il débarque le 29 octobre. 

2.1.9. Corps d’observation de la frontière marocaine, 8 mai au 29 août 1857 

Le 8 mai 1857, le 2e bataillon du 2e RZ quitte Tlemcen pour Nemours. Il reste jusqu’au 5 août dans la 

région du col de Hassi Arbous avant de rentrer à Oran, le 29 août. 

2.1.10. Conquête de la grande Kabylie, 10 mai au 15 juillet 1857 

Le 1er RZ à deux bataillons au sein de la 3e division (Yusuf), le 2e RZ à deux bataillons (1er et 3e) et le 3e 

RZ à deux bataillons () au sein de la 2e division (Mac Mahon) sont engagés dans cette expédition. 

Regroupé le 19 mai au camp d’El Zaouïa, le corps expéditionnaire se met en marche le 24 mai. Tandis 

que le 1er RZ s’empare des villages de Tala Amara, le 2e RZ s’empare du village d’Imaïseren et s’y 

maintient face à la violente réaction des Kabyles de la tribu des Beni Raten qui, le 25 mai, font leur 

soumission. Jusqu’au 23 juin, les colonnes sillonnent le secteur.  

Le 24 juin, une opération est conduite contre les Beni Yenni retranchés à Icheriden. L’assaut du 2e RZ 

contre ce village est irrésistible. Du 25 au 27 juin, le 1er RZ s’empare des villages des Beni Yenni qui font 

leur soumission le 4 juillet. 

Jusqu’au 10 juillet, les colonnes parcourent le territoire et obtiennent la soumission des autres tribus 

de la Kabylie du Djurdjura. 

Le 2e RZ est de retour à Oran le 24 juillet et le 1er RZ est de retour à Alger le 26 août. 

2.1.11. Expédition sur les frontières du Maroc, 1er octobre au 31 décembre 1859 

Le 4 septembre 1859, le 3e bataillon du 2e RZ de retour de l’Italie, rejoint à Nemours le 4e bataillon, 

envoyé sur la frontière à peine sa formation terminée. En attendant le regroupement du corps 

expéditionnaire au camp de Raz el Mouïlah, que rejoignent directement les 1er et 2e bataillons à leur 

retour de Paris, les 3e et 4e bataillons formant l’infanterie de la colonne Beauprêtre, font mouvement 

le 5 septembre jusqu’à l’oued Taouli, aux environs du marabout de Sidi Brahim. Le 11 septembre, leur 
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camp est attaqué par un fort parti de Beni Snassen qui est repoussé et mis en fuite. La colonne rejoint 

le corps expéditionnaire qui fait mouvement le 1er octobre sur le Kiss. 

Le 4e bataillon du 1er RZ embarque à Alger entre le 1er et le 4 octobre et rejoint Oran. Faisant 

mouvement par étapes, il rejoint, le 19 octobre, le Kiss où se concentre le corps expéditionnaire.  

La progression en territoire marocain débute le 21 octobre. Via Si Mohamed Aberkan, le plateau d’Aïn 

Tafouralt, Bou Haouaria, le corps expéditionnaire arrive à Oujda le 10 novembre, ayant obtenu la 

soumission des Beni Snassen. Le 11 novembre, la colonne est dissoute. Le 4e bataillon du 1er RZ rejoint 

Tlemcen puis Oran où il embarque à destination d’Alger. Le 4e bataillon du 2e RZ est dissous est ses 

effectifs répartis entre les trois autres bataillons du régiment ; le 1er et le 3e bataillons rentrent sur 

Oran où ils arrivent le 26 novembre ; le 2e bataillon reste sur la frontière et ne rallie Oran que le 11 

janvier 1860. 

Débarqués les 25 et 29 octobre en provenance de Gênes, le 1er et le 3e RZ étaient regroupés à Oran où 

ils formaient la brigade de réserve du corps expéditionnaire. Le 9 novembre, les opérations actives 

étant terminées, les deux régiments rejoignent leurs garnisons respectives : le 1er RZ rejoint par étapes 

Koléa où il arrive le 2 décembre ; il y retrouve le 4e bataillon rentré par voie maritime ; le 3e RZ débarque 

à Philippeville le 13 novembre. 

2.1.12. Colonne du Hodna, mars 1860 

Du 22 au 25 mars 1860, le 1er bataillon de Sétif et une partie du 2e bataillon de Batna du 3e RZ 

participent avec la colonne Nesmes-Desmarets aux opérations contre les Ouled Amar, dans le massif 

du Hodna. Partie de Kanguet el Hammam, la colonne met en déroute l’ennemi le 25 mars. 

2.1.13. Expédition en Kabylie orientale, mai à août 1860 

Parti d’Oran le 1er mai 1860, le 2e RZ à deux bataillons (1er et 3e) rejoint le 24 mai Milah, point de 

concentration d’un corps expéditionnaire dont fait aussi partie le 3e RZ au complet. 

La colonne débute son mouvement le 30 mai en remontant la rive gauche de l’oued el Kébir vers le 

Nord. Cette zone est pacifiée le 23 juillet. Les opérations sur la rive droite se poursuivent jusqu’au 16 

août, date de dissolution de la colonne.  

Tandis que le 2e RZ est amené d’abord sur Alger où il reste presque un mois puis rejoint Oran le 30 

septembre, le 3e RZ rentre à Constantine dès la fin des opérations.  

2.1.14. Colonne d’El Oued, 9 décembre 1861 au 20 mars 1862 

Le 1er bataillon du 3e RZ quitte Batna le 9 décembre 1861 pour rejoindre à Biskra la colonne Pein, 

chargée de conduire dans la région du Souf une tournée de présence. La colonne se rend jusqu’à El 

Oued (100 km SSE Biskra) en visitant tous les postes et rentre à Biskra. Le bataillon est de retour à 

Batna le 20 mars 1862. 

2.1.15. Répression de l’insurrection de 1864, 1er avril 1864 au 31 mars 1866 

2.1.15.1. Participation du 1er RZ 

Les compagnies du 1er bataillon du 1er RZ participent avec la colonne Yusuf aux opérations dans la 

région de Laghouat et Djelfa, du 26 avril au 20 décembre 1864. Du 1er janvier au 24 février 1865, trois 
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compagnies du 1er bataillon du 1er RZ participent aux opérations de la colonne Margueritte dans la 

région de Laghouat. 

Le 13 avril 1865, le 1er bataillon du 1er RZ est envoyé dans le Constantinois et participe, du 19 avril au 

20 juin avec la colonne Guiomar, à l’expédition dans les Babors. Il rentre à Alger le 11 juillet. 

Du 1er au 28 janvier et du 25 mars au 8 mai 1866, les compagnies du 1er bataillon en garnison à Laghouat 

participent aux opérations de la colonne mobile de Laghouat dans le Sud. 

2.1.15.2. Participation du 2e RZ 

Pour faire face à l’insurrection des Ouled Sidi Cheik, le 3e bataillon quitte Tlemcen le 10 avril 1864 et 

rejoint à Sfissifa, le 21 avril, la colonne Martineau en formation. Le 26 avril, lors de la marche sur Ben 

Attab, le bataillon est engagé pour dégager deux escadrons de chasseurs à cheval en mauvaise posture. 

Du 27 avril au 23 juin, le bataillon parcourt la région de Geryville avec la colonne Deligny. Il est de 

retour à Oran le 8 juillet. 

A peine rentré, le 3e bataillon est appelé en septembre 1864 à intervenir dans la région de Frendah. 

D’octobre 1864 à avril 1865, il parcourt en tous sens le secteur de Geryville avec la colonne Deligny 

puis avec la colonne Colomb. Le combat de Chellala, le 8 avril 1865, amène une sorte de trêve dans 

l’insurrection. 

Après une période de calme, celle-ci reprend en septembre 1865 avec le soulèvement de la tribu de 

Hamyans. Les 2e et 3e bataillons intègrent la colonne Lacretelle à Daya et le 1er bataillon la colonne de 

Colomb à Geryville. Jusqu’à la fin du mois de novembre, les deux colonnes pacifient le pays. 

Au mois de mars 1866, le 1er bataillon participe avec la colonne Colomb partie de Geryville à la défaite 

infligée à la troupe conduite par Si Hamza, le 16 mars, dans la région de Ben Attab. 

2.1.15.3. Participation du 3e RZ 

Le 19 mars 1864, suite à l’attaque et au pillage du bordj de Zraïa, le 3e bataillon quitte Constantine et 

arrive le 22 mars à El Miliah. La situation paraissant s’être calmée, le bataillon rejoint Milah. Au début 

juillet, sont signalés de nouveaux rassemblements d’insurgés qui menacent une nouvelle fois le bordj 

de Zraïa. Le 3e bataillon quitte Milah le 7 juillet et arrive le soir à Zraïa. Le 11 juillet, il repousse l’attaque 

des bandes sur son camp puis les poursuit dans le Zouahra et obtient leur soumission. 

Le 11 septembre 1864, le 3e bataillon intègre à Zraïa la colonne Périgot qui doit opérer dans la Kabylie 

orientale. Après avoir parcouru le Zouahra et l’oued el Kébir, la colonne se dirige vers le Ferdjiouah où 

sont signalés des rassemblements hostiles. Le 25 septembre, elle combat les Kabyles dans la plaine de 

Marianioum et les dispersent. 

La colonne stationne dans la plaine de Marianioum lorsque, le 29 septembre, elle est envoyée en 

urgence vers le cercle de Bou Saada où l’insurrection prend de l’ampleur. Le 3e bataillon rejoint Bordj 

Bou Arreridj avec la colonne. De là, le 5 octobre, il part pour Bou Saada où il rejoint la colonne Lacroix 

avec qui il marche sur Laghouat. De retour à Bou Saada le 22 novembre, le bataillon rentre ensuite à 

Constantine. 
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Alors qu’il venait de rejoindre Aïn Beïda, le 3e bataillon est rappelé à Constantine pour intervenir en 

Kabylie orientale. Il quitte Constantine le 8 mars 1865 ; une moitié du bataillon rejoint la colonne 

Nayral à Sétif et l’autre moitié la colonne Périgot à Milah. 

Après avoir séjourné à Aïn Rouah, la colonne Nayral défait le 29 mars les Djermouna et les Beni Ismaïl. 

Le 9 avril, elle dégage le poste de Takitount. Le 30 avril, elle intègre la colonne Augereau venue d’Alger. 

La colonne Périgot se met en marche le 25 avril et après avoir traversé le territoire des tribus du 

Zouahra et des Richia, attaquent le 25 mai, en liaison avec la colonne Augereau, les insurgés installés 

dans le massif des Babors. Le 26 mai, ceux-ci font leur soumission. Le 7 juin, les deux colonnes sont 

regroupées en une seule à Bougie et partent achever la pacification dans les Babors. Le 3e bataillon 

rejoint Constantine à la mi-juillet. 

Au début du mois de décembre 1865, une compagnie du 3e bataillon part de Biskra avec une colonne 

légère et marche sur Ouargla où elle arrive le 8 janvier 1866. Elle est de retour à Biskra le 23 avril 1866. 

2.1.16. Expédition de l’oued Guir, 25 mars au 10 mai 1870 

Le 24 mars 1870 à Aïn ben Khélil, se concentre la colonne Wimpfen qui doit exécuter une expédition 

dans le Sud jusqu’au Maroc pour châtier un certain nombre de fauteurs de trouble venant de cette 

région. Le 3e bataillon du 2e RZ et des éléments du 2e bataillon du 2e RZ font partie de cette colonne 

qui débute son mouvement le 29 mars. Le 11 avril, elle atteint la rive gauche de l’oued Guir, dans la 

région de Djorf el Toba. Le 14 avril, au combat d’El Bahariat, la colonne attaque les positions ennemies 

sur la rive droite et met en fuite l’adversaire. Le 25 avril, elle échoue dans son attaque du ksar d’Aïn 

Chair. Le 7 mai, de retour à Aïn ben Khelil, la colonne est dissoute et les zouaves rentrent sur Tlemcen. 

2.1.17. Répression de l’insurrection de 1871, 21 janvier 1871 au 17 janvier 1872 

Plusieurs colonnes participent à ces opérations dans la zone orientale de l’Algérie, de la Kabylie à 

Tebessa. 

- La colonne Poulet, du 28 janvier au 30 mars 1871. Elle comprend deux compagnies de marche du 

3e RZ. Partie de Bône, elle marche sur Souk Ahras qu’elle débloque. Renforcée par trois autres 

compagnies de marche du régiment, elle va dégager la smala d’Aïn Guettar, puis rétablit l’ordre 

sur la frontière de l’est. Elle revient ensuite à Souk Ahras. 

- La colonne Saussier, du 18 mars au 27 juillet 1871. Elle comprend une puis deux compagnies du 3e 

RZ. Partie de Sétif, le 18 mars, elle dégage la garnison du Bordj le 26 mars ; alors qu’elle se dirige 

sur Zamorah, elle est rappelée dans la région de Sétif ; le 23 avril, elle attaque les Ouled Nabet sur 

le Djebel Meghris ; le 10 mai, elle livre combat aux insurgés sur le Djebel Hanini puis dégage la 

garnison de Takitount ; jusqu’à la fin mai, elle opère dans les Babors ; durant le mois de juin, elle 

opère dans la région de Sétif puis en juillet dans la région de Seddouk. Au début septembre, la 

colonne se rend à Batna. 

- La colonne Adeler, avec deux compagnies du 3e RZ, opère du 3 avril au 31 mai 1871 dans la région 

de Biskra puis de Batna où elle est renforcée de plusieurs compagnies du régiment ; durant le mois 

de mai, elle parcourt la région de Batna ; elle attaque sans succès le 21 mai des dissidents installés 

retranchés sur le plateau de Mestaoua. Les insurgés feront finalement leur soumission le 15 

septembre. 

- La colonne Lallemand, du 2 mai au 29 juillet 1871. Elle comprend le 1er bataillon du 2e RZ. Elle opère 

d’abord entre Dellys et Tizi Ouzou. Le 31 mai, elle échoue dans sa tentative de déblocage de la 
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garnison de Fort Napoléon. L’opération est reprise avec succès le 16 juin. Elle met en fuite les 

Kabyles le 24 juin à Icheriden. Puis elle sillonne la région avant d’être dissoute le 30 juillet à Bougie. 

- La colonne Cérez, de juin à août 1871. Elle comprend le 1er bataillon du 1er RZ, le 2e bataillon du 2e 

RZ, le 4e RZ et le 4e RMZ à deux bataillons. Elle opère dans la région de Bordj Bouira, Dra el Mizan 

qu’elle débloque le 5 juin, et Tizi Ouzou. En liaison avec la colonne Lallemand, elle participe le 16 

juin au déblocage de Fort Napoléon et le 24 juin au combat d’Icheriden. En août, elle est dans le 

secteur de M’Sila, puis elle est dissoute à Aumale le 20 août. 

- La colonne Nicot, avec le 2e bataillon du 2e RZ, opère en juin contre les Beni Menasser entre Miliana 

et Cherchell. 

- La colonne Ponsard, avec le 2e bataillon du 1er RZ et le 2e bataillon du 2e RZ, poursuit en juillet et 

août l’action engagée par la colonne Nicot contre les Beni Menasser. 

- La colonne Aubry, comprenant trois compagnies du 3e RZ, opère en juillet et août 1871 en Kabylie 

orientale. Concentrée à Milah, elle combat les insurgés du Zouahra et obtient leur soumission le 

20 août. 

- La colonne Lacroix en octobre 1871. Formée de la colonne Saussier venue de Batna, et de quatre 

autres colonnes venues de Batna, Sétif, Constantine et Bordj Bou Arreridj, la colonne Lacroix 

marche sur le massif du Bou Thaleb et des Maadhid où se trouve le réduit de l’insurrection. Ayant 

encerclé la zone, elle obtient le 12 octobre la soumission de la grande majorité des tribus puis 

parcourt ce territoire jusqu’au 29 octobre pour terminer de le pacifier. 

- Des éléments du 3e RZ sont aussi engagés dans le secteur de Collo et dans la défense de Djidjelli 

en juillet et août. 

- La colonne Flogny, comportant quatre compagnies du 3e RZ, quitte Batna le 18 octobre 1871 et 

marche jusqu’à l’oasis de Negrine où elle arrive le 15 novembre. Elle est de retour à Batna le 21 

décembre. 

- Du 12 août au 1871, le 3e bataillon du 4e RZ participe aux opérations de la colonne La Martinière 

autour de Collo (12 au 21 août), puis aux opérations de la colonne Delacroix (26 août au 23 

septembre) qui sillonne le pays de Collo à Djidjelli et jusqu’aux Babors, et enfin aux opérations de 

la colonne Ponsard (23 septembre au 14 novembre) qui parcourt le pays de Bougie à Aïn Soltane. 

Le bataillon rentre à Alger le 1er octobre. 

D’autres éléments sont aussi engagés dans la province d’Alger. 

- La colonne Cérez, comportant le 4e RZ, débarqué à Alger le 23 mars, et le 4e RMZ, débarqué à Alger 

le 3 avril et reformé à deux bataillons, se concentre à Melab el Kora entre le 6 et le 11 avril. Elle 

rejoint Aumale le 15 avril et opère en avril et mai dans l’oued Sahel et la subdivision d’Aumale 

contre des Ouled Daoud puis contre les Ouled Azis. Elle rejoint ensuite la Kabylie (voir supra) 

2.1.18. Affaire d’El Amri, 8 avril au 16 mai 1876 

Une première colonne (Carteret), comprenant le 4e bataillon du 3e RZ quitte Biskra et arrive le 22 avril 

1876 devant l’oasis d’El Amri. Elle est rejointe le 25 avril par la colonne Roquebrune, organisée à 

Aumale et comprenant le 3e bataillon du 1er RZ. 

La soumission des dissidents installés dans l’oasis d’El Amri est obtenue le 29 avril. Le bataillon du 1er 

RZ est de retour à Aumale le 17 mai et celui du 3e RZ rejoint Constantine le 28 mai. 
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2.1.19. Répression de l’insurrection de l’Aurès, 1er au 21 juin 1879 

2.1.19.1. Participation du 1er et du 4e RZ 

Le 4e bataillon du 1er RZ et le 1er bataillon du 4e RZ embarquent le 3 juin 1879 à destination de 

Philippeville puis rejoignent Constantine. Du 6 juin au 12 juillet, avec la colonne Hervé, ils opèrent dans 

les Aurès, dans la région entre Constantine et Batna. Ils sont de retour à Alger le 15 juillet. 

Un détachement du 2e bataillon parti d’Aumale, stationne à Biskra du 15 juin au 8 juillet. Il est de retour 

à Aumale le 24 juillet. 

2.1.19.2. Participation du 3e RZ 

Le 2e bataillon et un bataillon de marche comportant deux compagnies du 4e bataillon sont regroupés 

le 3 juin 1879 à Aïn M’Lilah au sein de la colonne Cajard. Elle rejoint Biskra le 11 juin. Le 16 juin, elle 

dégage les gorges de Tiranimine et arrive le 24 juin dans la plaine de Medina. Elle poursuit le chef de 

l’insurrection jusqu’à Sidi Fatallah mais celui-ci arrive à s’échapper. 

La colonne est dissoute le 3 juillet et les unités rejoignent leurs garnisons. 

2.1.20. Répression de l’insurrection du Sud-Oranais, 23 avril 1881 au 31 mai 1882 

2.1.20.1. Participation du 1er RZ 

Le 4e bataillon, stationné à Laghouat, participe à la colonne d’El Maïa, puis de Tadjerouna, du 2 juin au 

8 juillet 1881. 

2.1.20.2. Participation du 2e RZ 

Le 27 avril 1881, le 1er bataillon du 2e RZ quitte Oran et rejoint Saïda où s’organise la colonne. Faisant 

mouvement vers le sud, la colonne rejoint Geryville le 9 mai, puis la région de Moghrar. Après une 

première rencontre sans vainqueur avec Bou Amana, le 19 mai à proximité de Chellala, la colonne 

rejoint le Kreider d’où elle rayonne. En octobre, les 1er, 2e et 3e bataillons du régiment sont réunis à 

Sfid. Le 30 octobre, formant la colonne Louis, les trois bataillons infligent une sévère défaite aux 

Ahmours, le 5 novembre au combat du Djebel Beni Smir. 

A partir de février 1882 et jusqu’en juin, seul le 1er bataillon reste dans le sud, à Aïn Sefra, et participe 

à toutes les sorties effectuées dans l’extrême-sud. Le 1er avril, Bou Amana est défait une première fois 

lors du combat du Kreneg Fendi et une deuxième fois le 11 mai sur l’oued Zelmou. 

2.1.21. Conquête des oasis, mars-avril 1901 

Le 2e bataillon du 2e RZ rejoint Aïn Sefra le 20 mars 1901. Du 3 au 19 avril, il escorte le premier convoi 

de ravitaillement pour Igli. Il est de retour à Aïn Sefra le 10 mai. Le bataillon reste dans ce secteur 

jusqu’au 28 juillet, date à laquelle il rentre à Oran. 

2.2. Campagne de Crimée, 1854-1856 

Les trois régiments sont désignés pour participer à cette campagne. 

Le 1er RZ embarque le 25 mars 1854 à Alger et débarque à Gallipoli le 10 avril. Le 2e RZ embarque le 12 

avril à Oran à destination d’Alger puis de Gallipoli où il débarque le 5 mai. L’état-major et le 1er bataillon 

du 3e RZ embarquent le 2 avril à Stora et débarquent à Gallipoli le 10 avril ; le 2e bataillon ne rejoint 

que le 27 mai. 
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A Gallipoli, les régiments sont affectés : le 1er RZ à la 1re brigade (Espinasse) de la 1re division 

(Canrobert) ; le 2e RZ à la 1re brigade (de Monet) de la 3e division (Prince Napoléon) ; le 3e RZ à la 1re 

brigade (d’Autemarre) de la 2e division (Bosquet). 

- Juillet 1854 : marche sur la Dobroudja, 1er, 2e & 3e RZ. 

- 20 septembre 1854, bataille de l’Alma, 1er RZ, 2e RZ & 3e RZ. 

- 5 novembre 1854, bataille d’Inkerman, 2e RZ & 3e RZ. 

- Nuit du 23 au 24 février 1855 : première attaque de Malakoff, 2e RZ. 

A partir du 15 mars 1855, le régiment de zouaves de la garde, constitué sur le théâtre au début de 

l’année, est engagé dans les combats. 

- Nuit du 22 au 23 mars 1855 : arrêt de l’attaque russe devant le Mamelon Vert, 1er RZ & 3e RZ. 

- 7 juin 1855 : prise des ouvrages blancs, 2e RZ, et du Mamelon Vert, 3e RZ. 

- 18 juin 1855 : deuxième assaut de Malakoff, 2e RZ & RZ de la Garde. 

- 16 juillet 1855 : combat du Carénage, RZ de la Garde. 

- 16 août 1855 : combat de Traktir, 2e RZ & 3e RZ. 

- 8 septembre 1855, assaut de Malakoff, 1er RZ, 3e RZ & RZ de la Garde. 

Le 6 novembre 1855, le régiment de zouaves de la Garde s’embarque pour Marseille où il débarque le 

4 décembre, puis rejoint Paris le 24 décembre. 

Les trois autres régiments embarquent le 22 avril 1856 et débarquent : le 1er RZ le 10 mai à Alger, le 3e 

RZ le 13 mai à Philippeville et le 2e RZ le 17 mai à Oran. 

2.3. Campagne d’Italie, avril à octobre 1859 

Le régiment de zouaves de la Garde et les trois régiments d’Algérie sont désignés pour participer à 

cette campagne. Le 4e bataillon de chaque régiment d’Algérie, nouvellement constitué, reste en 

Algérie.  

Le 1er RZ embarque à Alger le 27 avril 1859 et débarque à Gênes le 30 avril ; le 2e RZ embarque à Oran 

les 24 et 26 avril et débarque à Gênes les 28 et 30 avril. Le 3e RZ embarque à Stora les 4 et 5 mai et 

débarque à Gênes les 9 et 10 mai. Le régiment de zouaves de la Garde embarque le 28 avril à Marseille 

et débarque le 11 mai à Gênes. 

Le 4 mai près de Novi, les régiments sont affectés : le 1er RZ à la 1re brigade de la 3e division du 1er 

corps ; le 2e RZ à la 2e brigade de la 2e division du 2e corps ; le 3e RZ à la brigade de la 1re division du 5e 

corps. Leur participation aux différents combats de cette campagne s’établit comme suit : 

- 31 mai 1859, combat de Palestro, 3e RZ. 

- 4 juin 1859, bataille de Magenta, 2e RZ & RZ de la Garde. Le drapeau du 2e régiment de 

zouaves est décoré de la Légion d’Honneur, le 19 juin à Borgo Satello, pour la prise 

d’un drapeau à l’ennemi lors de cette bataille . 

- 8 juin 1859, combat de Melegnano, 1er RZ. 

- 24 juin 1859, bataille de Solférino, 1er RZ (combat de la plaine de Cavriana), 2e RZ (prise de San 

Cassiano), RZ de la Garde (Cavriana). 

Après l’armistice du 7 juillet, les 2e RZ et le RZ de la Garde gagnent Paris avec le gros de l’armée, puis 

le 2e RZ rejoint sa garnison d’Oran, le 23 août. Le 1er et le 3e RZ, désignés pour faire partie du corps 

d’occupation, sont laissés en Italie. Embarqués à Gênes le 20 octobre, les régiments débarquent à Mers 
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el Kébir rejoignent Oran où ils sont placés en réserve du corps expéditionnaire engagé sur la frontière 

avec le Maroc. 

2.4. Expédition de Syrie, 10 août 1860 au 15 juin 1861 

Le 1er bataillon du 1er RZ est désigné pour aller en Syrie. Embarqué le 10 août 1860 à Alger, il débarque 

à Beyrouth le 25 août. Stationné au camp des Pins jusqu’au 25 septembre, il parcourt ensuite avec une 

colonne le pays des Druses et des Maronites entre Beyrouth et Damas. De retour au camp des Pins le 

16 octobre, il y stationne jusqu’à son embarquement le 4 juin à destination d’Alger, où il débarque le 

15 juin. 

2.5. Campagne du Mexique, 17 novembre 1861 au 14 avril 1867 

Le 17 novembre 1861, le 2e bataillon du 2e RZ embarque à Mers el Kébir à destination de Vera Cruz où 

il débarque le 9 janvier 1862. Le 9 avril 1862, le bataillon est rejoint à Cordova par l’état-major et le 1er 

bataillon du régiment, partis le 2 février d’Oran. 

Le 5 juillet 1862, le 1er RZ (2e et 3e bataillons) embarque à Alger à destination du Mexique. Il débarque 

à Vera Cruz le 28 août. Le 3e RZ (1er et 2e bataillons) embarque à Alger le 2 septembre 1862 et débarque 

à Vera Cruz le 4 novembre. 

Au mois d’octobre 1862, après son renforcement le corps expéditionnaire est réorganisé : le 1er RZ est 

affecté à la 1re brigade de la 1re division, le 2e RZ à la 1re brigade de la 2e division, le 3e RZ à la 2e brigade 

de la 1re division. 

2.5.1. Quelques dates repères du parcours du 2e RZ 

- 28 avril 1862, prise du col des Cumbrès. 

- 5 mai 1862, attaque du fort Guadalupe et du fort Loreto devant Puebla ; échec et retour sur 

Orizaba. 

- 16 mars au 18 mai : participation au siège de Puebla. Durant cette période le régiment connait 

plusieurs engagements : prise du fort Saint-Xavier le 29 mars ; la cité se rend le 17 mai. 

- 3 juin au 22 octobre 1863 au : séjour dans l’état de Mexico. 

- 22 octobre 1863 au 3 janvier 1865 : participation aux colonnes de l’intérieur. 21 septembre 1864, 

prise du Cerro de Majoma. 

- 3 janvier 1865 au : séjour à Mexico excepté pour le détachement de Tulicango qui livre le 27 janvier 

un très dur combat au col de Très Crucès et rejoint Mexico le 22 février. Le 18 mars 1865, le 2e RZ 

embarque à Vera Cruz et rejoint Oran à la fin du mois d’avril. 

2.5.2. Quelques dates repères du parcours du 1er RZ 

- Du 16 mars au 18 mai 1863, participation au siège de Puebla. Durant cette période le régiment 

connait plusieurs engagements : affaires du 6 et du 14 avril ; affaire de Santa Inès du 25 avril ; la 

cité se rend le 17 mai. 

- Du 18 mai 1863 au 10 mars 1864, séjour dans l’état de Puebla. 

- Du 8 mai 1864 au 17 mars 1866, séjour dans les états de Guadalajara et de Queretaro. Quelques 

affaires marquantes jalonnent cette longue période : affaire de Santa Anna Acatlan le 9 août 1864 ; 

opérations contre Arteaga du 15 au 23 novembre 1864, qui se concluent par le combat de Jijipalm 

le 23 novembre ; 28 janvier 1865, mise en déroute de la bande de Rojas ; 1er juin 1865, affaire de 

Valle San Iago. 
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- De mars à décembre 1866, séjour dans l’état de Mexico. Puis fait mouvement vers Vera Cruz où il 

embarque le 25 février 1867. Le régiment débarque à Alger le 3 avril. 

2.5.3. Quelques dates repères du parcours du 3e RZ 

- Du 16 mars au 18 mai 1863, participation au siège de Puebla. Durant cette période le régiment 

connait plusieurs engagements : assaut du pénitencier le 29 mars ; conquête du « cadre 29 » le 19 

avril ; combat de San Lorenzo le 8 mai - le drapeau du régiment est décoré de la Légion 

d’Honneur pour la prise de deux drapeaux à l’ennemi lors de ce combat. La ville de Puebla 

se rend le 17 mai. 

- Du 7 juin au 31 octobre 1863, opérations autour de Mexico. 

- Novembre 1863 à avril 1864, opérations contre les bandes dans la zone entre Queretaro, Aguas 

Calientes, Guadalajara. 

- 7 juillet au 25 août 1864, opérations dans la Huastéca : affaire du col de la Candelaria le 1er août 

1864. 

- 19 novembre 1864 au 6 mars 1865, opérations devant Oajaca : siège de Oajaca du 10 janvier au 8 

février 1865. 

- 3 mai au 26 octobre 1865, opérations du 2e bataillon dans la région de San Luis Potosi : combat 

d’El Chamal, le 8 septembre 1865. 

- Novembre 1865 à septembre 1866, opérations dans la région de Querataro : combat de San 

Vicente, le 14 avril 1866. 

- Octobre 1865 à janvier 1867, opérations dans l’état de Mexico : combat du Cerro Blanco, le 2 

novembre 1866. 

- Le 3e RZ quitte Mexico le 5 février 1867 et rejoint Vera Cruz le 27 février. Embarqué ce même jour, 

le régiment débarque à Bône le 14 avril 1867 et rejoint Constantine le 24 avril. 

2.6. Guerre de 1870-1871 

2.6.1. A l’armée du Rhin puis à l’armée de Châlons, 25 juillet au 2 septembre 1870 

Le 1er RZ embarque à Alger les 16, 18 et 19 juillet. Le 2e RZ embarque à Oran les 19, 20, 22 et 24 juillet. 

Le 3e RZ embarque à Philippeville le 21 juillet. 

Débarqués à Marseille les régiments se regroupent à Strasbourg : le 1er RZ le 25 juillet, le 2e RZ le 29 

juillet, le 3e RZ le 27 juillet. Ils sont tous les trois affectés au 1er corps (Mac Mahon) de l’armée du Rhin : 

le 1er RZ à la 2e brigade (du Houelbec) de la 1er division (Ducrot), le 2e RZ à la 1re brigade (Lefebvre) de 

la 3e division (Raoult), le 3e RZ à la 1re brigade (Fraboulet de Kerléadec) de la 4e division (de Lartigue). 

Le 4 août les régiments sont dans les environs de Woerth. Le 5 août, suite à la bataille perdue de 

Wissembourg, ils rejoignent le secteur de Frœschwiller : le 1er RZ à l’ouest du village, le 2e RZ entre le 

village et Elsasshausen, le 3e RZ dans le bois de Nieder Wald.  

Le 6 août après une journée de combat, accablés par le nombre, les régiments, ou ce qu’il en reste, se 

replient sur la région de Saverne. Puis, par Neufchâteau et Saint-Dizier, ils arrivent au camp de Châlons 

le 17 août. 

L’armée du Rhin devenue l’armée de Châlons quitte le camp le 23 août et marche sur Metz. Arrivée 

dans la région de Carignan, Mouzon, le 30 août, l’armée se dirige alors sur Sedan. Le 1er septembre, le 

1er RZ et le 2e RZ combattent dans la région de Balan, le 3e RZ dans la région de Daigny, avant de 
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rejoindre Sedan où ils sont faits prisonniers le 2 septembre, excepté une fraction du 3e RZ, environ 500 

hommes, qui rejoint Hirson puis Paris où elle arrive le 5 septembre. 

2.6.2. A l’armée de Metz, 27 juillet au 29 octobre 1870 

Du 20 au 27 juillet 1870, partant de Paris, le régiment de zouaves de la Garde (à deux bataillons) fait 

mouvement vers Metz où la Garde doit se concentrer. 

Le 7 août, la Garde fait mouvement sur Saint-Avold où elle apprend la défaite de l’armée du Rhin. Elle 

est de retour à Metz le 11 août. 

Le 16 août, le régiment est engagé dans la bataille de Rezonville ; à partir du 20 août, il est à Devant-

les-Ponts ; le 7 octobre, il participe au combat de Ladonchamps. 

Le 29 octobre, l’armée de Metz capitule. 

2.6.3. A l’armée de Paris, 5 septembre octobre 1870 

Le régiment de zouaves de marche, constitué officiellement le 26 septembre à Paris, est engagé le 19 

septembre à la bataille de Chatillon alors qu’il n’est pas encore organisé. Le résultat est désastreux. 

Reformé et réinstruit, le régiment (2e et 3e bataillons) est rengagé le 21 octobre à La Malmaison où il a 

un comportement exemplaire. 

Devenu le 4e RZ, le 28 octobre, le régiment est affecté à la 1re division du 3e corps de la 2e armée.  

Le 30 novembre, il est engagé dans la bataille de Champigny. Après cette bataille, la 2e armée est 

réorganisée le 5 décembre 1870 ; le 4e RZ est affecté à la 1re division du 2e corps.  

Le régiment est à nouveau engagé le 19 janvier 1871 dans la bataille de Montretout-Buzenval. Cet 

échec coûteux sera la dernière tentative pour briser l’encerclement de Paris. Le 29 janvier, l’armistice 

signé la veille prend effet. 

Le 15 mars 1871, le 4e RZ quitte Paris pour Marseille, d’où il embarque le 21 mars à destination d’Alger. 

2.6.4. A la 1re armée de la Loire, septembre à décembre 1870 

Après la défaite de Sedan, le 2 septembre 1870, disparaissent les 1er, 2e et 3e RZ.  

Trois régiments de marche de zouaves sont formés entre le 15 septembre et le 26 octobre dans le sud 

de la France et affectés au 15e corps : le 1er RMZ à la 1re brigade de la 1re division, le 2e RMZ à la 2e 

brigade de la 2e division. Le 3e RMZ, lui aussi initialement prévu pour l’armée de la Loire, est envoyé au 

corps des Vosges. 

Le 3e RMZ est de retour à l’armée de la Loire avec le 20e corps le 18 novembre. Le régiment prend part 

aux opérations sur Pithiviers et Fontainebleau. Il arrête une grosse reconnaissance prussienne le 24 

novembre à Bellegarde et, au combat de Ladon le 26 novembre, refoule les prussiens en direction de 

Beaune-la-Rolande. Le 28 novembre, le régiment attaque l’ennemi retranché dans la ville mais ne peut 

s’en emparer. 

Le 4e régiment de marche de zouaves formé en Algérie est affecté à la 1re brigade de la 3e division du 

18e corps. Devant se concentrer à Gien, son 3e bataillon venu d’Oran y arrive le premier, le 3 décembre 

1870, et il est engagé isolément au combat de Neuvoy, le 7 décembre. 
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Après l’évacuation de Gien, le régiment termine sa concentration à Bourges où il reçoit le 1er bataillon, 

venu d’Alger, le 16 décembre et la moitié4 du 2e bataillon, venue de Constantine, le 17 décembre. 

Le 18 décembre, le régiment se dirige sur Nevers où il arrive le 23 décembre. 

Après les combats en avant d’Orléans et la perte de cette ville le 4 décembre, le 15e corps se replie sur 

Vierzon et le 20e corps vers Bourges. L’armée de la Loire est scindée en deux, les 15e, 18e et 20e corps 

forment l’armée de l’est sous les ordres du général Bourbaki. 

2.6.5. Avec le corps des Vosges, 11 octobre au 7 novembre 1870 

Le 1er bataillon du 3e RMZ arrive à Remiremont le 11 octobre et il est entrainé dans la retraite du corps 

des Vosges (Cambriels) sur Besançon. Le 2e bataillon arrive à Besançon le 17 octobre. Les deux 

bataillons prennent part à la bataille de Cussey le 22 octobre. Rejoint par le 3e bataillon arrivé au 

moment de la bataille de Cussey, le 3e RMZ séjourne à Besançon jusqu’au 7 novembre. A cette date, 

le corps des Vosges, devenu le 20e corps, est envoyé à Gien où il arrive le 18 novembre. 

2.6.6. A l’armée de l’Est, janvier à février 1871 

Entre fin décembre 1870 et début janvier 1871, le 20e corps et le 15e corps font mouvement sur 

Besançon avec la 1re armée de la Loire qui, augmentée du 24e corps, devient l’armée de l’Est. Le 1er 

RMZ et le 2e RMZ, toujours affectés au 15e corps, sont respectivement à la 1re et à la 2e division ; le 3e 

RMZ au 20e corps est à la 1re brigade de la 2e division. 

Le 18e corps devant rejoindre l’armée de l’Est, rejoint Auxonne le 1er janvier 1871, puis poursuit en 

direction de Vesoul et rejoint l’armée de l’Est en avant de Villersexel. 

Des quatre régiments de marche, seul le 3e RMZ est engagé dans le combat de Villersexel le 9 janvier 

1871. L’armée de l’Est poursuit sa marche sur Belfort qui se termine finalement sur la Lisaine le 17 

janvier 1871. C’est ensuite la retraite vers Besançon, où reste le 2e RMZ, et la Suisse où les unités 

entrent le 2 février et sont internées, à l’exception du 4e RMZ. Ce régiment, utilisant des chemins 

détournés, arrive à rejoindre Grenoble. 

A l’issue de la campagne, les quatre régiments de marche et le 4e RZ sont progressivement dirigés sur 

l’Algérie : le 2e RMZ venant de Besançon embarque à Toulon le 29 mars 1871 à destination d’Alger, le 

4e RMZ embarque le 1er avril. 

2.7. Campagne de Tunisie, 1881-1882 

2.7.1. Participation du 1er et du 4e RZ, 6 avril au 10 juillet 1881 & 12 octobre au 28 

décembre 1881 

Désignés pour participer à cette campagne, les 1er et 3e bataillons du 1er RZ, le 2e bataillon du 4e RZ 

embarquent le 6 avril 1881 à Alger et débarquent à Bône le lendemain. Le 22 avril, ils sont dans la 

région de Sidi Youcef, où est regroupée la colonne Logerot. La colonne pénètre en Tunisie le 24 avril, 

occupe Le Kef le 26 avril et rejoint Souk el Arba le 28 avril. Le 30 avril, ils sont engagés dans le combat 

de Ben Bechir. Le 5 mai, ils sont dans la région de Fernana. Le 11 mai, ils participent au combat de Ben 

Metir. Le 20 mai, ils sont à Béjà. Le 2e bataillon du 4e RZ est ramené sur Bône d’où il embarque le 22 

juin à destination d’Alger.  

 
4 L’autre moitié du bataillon, venue d’Oran en même temps que le 3e bataillon, est dirigée sur Le Mans où, 
rapidement, elle est fondue dans le 3e bataillon de marche de chasseurs à pied. 
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Dans le même temps, du 17 au 30 juin, les bataillons du 1er RZ participent aux opérations contre les 

Ouchtelas. Après avoir fait mouvement sur Bône le 5 juillet, ils sont de retour à Alger le 10 juillet. 

Le 12 octobre 1881, le 2e bataillon du 1er RZ embarque à Alger et débarque à La Goulette le 14 octobre. 

Le 18 octobre, il marche avec la colonne Logerot sur Kairouan (27 octobre), puis avec la colonne 

Forgemol sur Gafsa (20 novembre). Le 15 décembre le bataillon est à Tebessa d’où il rejoint Bône, puis 

Alger, le 28 décembre. 

Les 3e et 4e bataillons du 4e RZ sont acheminés jusqu’au camp de Beccaria, où ils arrivent 

respectivement le 7 et le 13 octobre 1881. Ils font partie de la colonne Forgemol qui débute son 

mouvement le 16 octobre. La colonne entre dans Kairouan le 29 octobre. Le 10 novembre la colonne 

se met en marche sur Gafsa où elle arrive le 20 novembre. Après avoir rayonné dans la région, la 

colonne quitte Gafsa le 4 décembre et arrive le 15 décembre à Tébessa, où elle est dissoute. 

2.7.2. Participation du 2e et du 3e RZ 

Le 17 février 1881, en réaction à la violation du territoire par les Kroumirs, le 1er bataillon du 3e RZ 

quitte Bône pour rejoindre Le Tarf. Alors que le calme semble revenir, une nouvelle violation a lieu le 

30 mars. Le 31 mars, le bataillon quitte Le Tarf pour rejoindre l’Oued Djennan où une de ses 

compagnies, partie la veille, venait de porter secours à un détachement du 59e RI attaqué par les 

Tunisiens. 

Le 2e bataillon 2e RZ fait mouvement par voie ferrée jusqu’à Alger, le 4 avril 1881. Embarqué le 5 avril, 

il débarque à Bône le 7 avril et rejoint le camp du Tarf puis Roum el Souk où il forme le 1er régiment de 

marche avec les 1er et 4e bataillons du 3e RZ au sein de la 1re division (Delebecque). Les opérations 

actives débutent le 23 avril, la division se rapprochant de la frontière qu’elle franchit le 26 avril. 

L’ennemi ayant refusé le combat, la division revient du côté algérien et rejoint Djebabra. La frontière 

est à nouveau franchie le 5 mai et, le 8 mai, elle occupe le marabout de Sidi Abdallah ben Djemel. Le 

15 mai, elle est dans le secteur Ben Metir, puis progresse vers le nord-est, le long de l’oued Zen jusqu’à 

son embouchure. Passant ensuite par Tabarka, d’où le 2e bataillon du 2e RZ embarque pour Oran, la 

colonne rejoint Aïn Draham où elle est dissoute le 18juin.  

Le lendemain, les deux bataillons du 3e RZ rejoignent au camp de Fernana la colonne Logerot qui, du 

20 au 30 juin, parcourt le territoire des Ouchtetas en réprimant sévèrement toux ceux qui ne se 

soumettent pas sans condition. Le 3 juillet, la colonne rejoint Souk Ahras où elle est dissoute. Le 1er 

bataillon rentre à Constantine et le 4e bataillon gagne Tebessa. 

Entre le 1er et le 15 octobre 1881, la colonne Forgemol qui doit marcher sur Kairouan se forme au camp 

de Beccaria, au sud-est de Tebessa. Le 3e RZ au complet en fait partie. Le mouvement débute le 16 

octobre et la colonne entre dans Kairouan le 29 octobre. Le 10 novembre la colonne se met en marche 

sur Gafsa où elle arrive le 20 novembre. Après avoir rayonné dans la région, la colonne quitte Gafsa le 

4 décembre et arrive le 15 décembre à Tébessa, où elle est dissoute. 

2.7.3. Participation du 4e RZ, 1882 

En février 1882, le 4e RZ est désigné pour former la réserve du corps d’occupation de Tunisie. L’état-

major et le 3e bataillon embarquent à Alger le 6 mars, récupèrent à Bône le 4e bataillon et débarquent 

à La Goulette le 9 mars. Le 2e bataillon quitte Laghouat le 11 février, embarque à Alger le 21 février et 
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débarque à La Goulette le 26 février. Le 1er bataillon quitte Laghouat le 21 mars et, via Alger, débarque 

à La Goulette le 13 avril. 

Avec l’arrivée du dépôt du régiment le 15 juin, le 4e RZ est au complet en Tunisie. 

2.8. Campagne d’Extrême-Orient, 1885-1888 

Trois bataillons : un du 1er RZ (4e bataillon), un du 2e RZ (3e bataillon) et un du 3e RZ (1er bataillon) sont 

désignés pour aller au Tonkin.  

- Le 3e bataillon du 2e RZ embarque à Alger le 19 janvier 1885. Débarqué au Tonkin, il rejoint Hanoi 

le 3 mars puis Sontay le 11 mars où il est réuni au bataillon du 1er RZ arrivé en février 1885.  

- Le 1er bataillon du 3e RZ embarque à Philippeville le 12 avril 1885 et débarque le 14 mai en baie 

d’Along. Il est d’abord dirigé sur Bac Ninh puis sur Hanoi où il arrive le 20 mai. 

Durant leur séjour au Tonkin, les bataillons sont engagés dans différentes colonnes qui parcourent le 

pays à la recherche des bandes de pirates qui écument la région. 

- En avril et mai 1885, colonne Borgnis-Desbordes dans les montagnes dans la région de Chu. 

- En août 1885, colonne Lacalle dans la région du canal des Bambous. 

- En octobre 1885, colonne Munier dans la région de Thanh Maï. 

- En novembre 1885, colonne Munier entre le canal des Bambous et la mer. 

Désigné pour accompagner le général de Courcy en Annam, le bataillon du 3e RZ embarque à Haiphong 

le 28 juin 1885 et débarque à Hué le 2 juillet. Dans la nuit du 4 au 5 juillet, sans préavis, l’enclave où 

est stationné la garnison française est attaquée par l’armée annamite (10 000 hommes). L’attaque est 

repoussée puis la ville nettoyée après de durs combats.  

L’état-major du bataillon et deux compagnies rejoignent le Tonkin au début octobre 1885 et 

stationnent à Hanoi. Les deux autres compagnies, restées en Annam et qui ont pris part aux opérations 

militaires dirigées dans ce pays contre les bandes rebelles, rejoignent le Tonkin au milieu de l’année 

1886. 

En février 1886, le 3e bataillon du 2e RZ quitte le Tonkin pour le Cambodge où, pendant quatre mois, il 

effectue la même mission de recherche des rebelles qui infestent le pays et menacent la Cochinchine.  

En juin 1886, le bataillon quitte le Cambodge pour l’Annam où, à nouveau, il est employé à la recherche 

et à la destruction des bandes de pirates du secteur de Hué et de Dong Hoi. 

Au Tonkin, durant les années 1887 et 1888, les bataillons du 1er et 3e RZ sont employées à des tournées 

de police qui dégénèrent fréquemment en accrochages avec les rebelles. 

Le 11 avril 1888, le bataillon du 1er RZ débarque à Alger. Le 3e bataillon du 2e RZ embarque à Tourane 

le 18 avril et arrive à Oran le 9 juin. le 1er bataillon du 3e RZ quitte le Tonkin en mai 1888. 

2.9. Campagne de Chine, septembre 1900 à août 1901 

Les quatre régiments de zouaves envoient chacun un bataillon en Chine. Les bataillons embarquent 

respectivement : celui du 1er RZ le 19 août 1900, celui du 2e RZ (4e bataillon) le 6 septembre, celui du 

3e RZ (2e bataillon) le 22 août, celui du 4e RZ (2e bataillon) le 27 août.  

Les bataillons débarquent à Takou : celui du 1er RZ le 28 septembre, celui du 4e RZ le 10 octobre, celui 

du 2e RZ le 16 octobre et celui du 3e RZ le 27 septembre. Le bataillon du 1er RZ avait été débarqué à Chi 
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Van Tao. A peine débarqué, le bataillon du 1er RZ est rembarqué sur un autre bateau et débarqué à 

Chin Van Tao le 1er octobre. 

Organisés en un régiment de marche affecté à la 2e brigade du corps expéditionnaire, les trois autres 

bataillons débarqués à Takou sont dirigés après leur débarquement sur Yang Tsoun et Ti Pao Djouan. 

A peine arrivé à Yang Tsoun, le bataillon du 3e RZ fait partie de la colonne Drude qui quitte Tien Tsin le 

3 octobre et occupe Pao Ting Fou le 13 octobre. Jusqu’à la fin janvier 1901, les compagnies de zouaves 

participent à plusieurs colonnes chargées de détruire les rassemblements de Boxers, encore très 

présents dans le secteur. 

Le 7 novembre 1900, le bataillon du 4e RZ rejoint Tong Tchéou où se concentre une colonne chargée 

de marcher sur les tombeaux impériaux de l’Est, dans la région de Toung Ling. Le bataillon est de retour 

Yang Tsoun le 19 novembre après avoir eu plusieurs accrochages avec les Boxers pendant le 

mouvement aller. 

Le 21 avril 1901, les bataillons des 2e, 3e et 4e RZ se concentrent à Ping Chan face aux positions tenues 

par les réguliers chinois pour les inciter à reculer au-delà de la Grande muraille, comme le prévoyaient 

les traités. Cette manœuvre d’intimidation obtient finalement le succès escompté. 

Dans son secteur, le bataillon du 1er RZ est lui aussi engagé dans des opérations de destruction de 

rassemblements de Boxers. 

Le régiment quitte la Chine entre juillet et août 1901 et rentre en Algérie où chaque bataillon rejoint 

sa garnison respective : celui du 4e RZ le 11 août, celui du 1er RZ le 12 septembre, celui du 3e RZ le 15 

septembre, celui du 2e RZ le 25 septembre. 
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3. Maroc 1907-1934 
La documentation à ma disposition est assez lacunaire et manque donc de précision pour cette période. 

3.1. Période mars 1907-juillet 1914 

Les 1er, 2e, 3e et 4e bataillons des quatre régiments de zouaves d’Algérie et de Tunisie sont engagés sur 

le théâtre marocain entre mars 1907 et juillet 1914. 

3.1.1. Bataillons du 1er RZ 

A la fin du mois de novembre 1907, le 3e bataillon est acheminé d’Alger sur Oran, où il est mis en 

réserve pour les opérations qui sont conduites au début du mois de décembre contre les Beni Snassen. 

À la fin de l’année 1907, le 3e bataillon est envoyé à Casablanca et participe jusqu’à la fin du mois de 

mai 1908 aux opérations de pacification de la Chaouïa. Il rentre en Algérie en octobre 1908. 

Le 4e bataillon rejoint Oujda à la fin du mois d’avril 1911. Il est de retour à Alger dans le courant du 

mois de juillet. 

Le 2e bataillon rejoint le Maroc occidental en avril 1911, le 1er bataillon en août 1912. Le 2e bataillon 

participe à la colonne de Fez en mai 1911, à l’occupation de Marrakech en septembre 1912 et aux 

opérations de la colonne Mangin ; le 1er bataillon participe aux opérations de la colonne Brulard autour 

de Mogador en janvier 1913. 

Ils sont rejoints à la fin février 1914 par le 3e bataillon. Ces bataillons sont encore au Maroc lorsque 

débute la première guerre mondiale. 

3.1.2. Bataillons du 2e RZ 

Les 1er et 4e bataillons participent à l’occupation d’Oujda le 29 mars 1907 ; le 1er bataillon rentre sur 

Tlemcen quelques jours après.  

Du 23 au 25 novembre 1907, le 4e bataillon resté à Oujda participe à une reconnaissance chez les Beni 

Snassen qui donne lieu à de nombreux accrochages. Fin novembre, le 2e bataillon est dirigé sur 

Martimprey et, début décembre, le 1er bataillon sur Marnia, tandis que le 3e bataillon est poussé sur 

Nemours pour renforcer la garnison. 

Du 5 au 20 décembre 1907, le 2e bataillon avec la colonne Branlière et le 4e bataillon avec la colonne 

Felineau participent aux opérations contre les Beni Snassen 

Le 1er bataillon est envoyé dans les confins sud, à Aïn Sefra, de mars à juin 1908. Deux petits éléments 

de ce bataillon participent avec la colonne Pierron aux opérations dans le Haut Guir. 

De 1908 à 1911, les bataillons du 2e RZ sont envoyés ou envoient des éléments au Maroc oriental pour 

des périodes d’ampleur très variables. Toutefois, la situation sur la Moulouya nécessitant quelques 

renforts, le 2e bataillon y est envoyé en avril 1911, puis le 4e en mai 1911. Ces deux bataillons rentrent 

à Oran à la fin du mois de juin 1911.  

Le 3e bataillon rejoint Marnia et Oujda fin septembre 1911. Le 2e bataillon rejoint Oujda au début août 

1912 ; en mai 1914, il participe aux opérations de jonction des deux Maroc avec la colonne de Taza.  

Ces deux bataillons sont toujours au Maroc lorsque débute la première guerre mondiale. 

3.1.3. Bataillons du 3e RZ 

A la fin du mois de novembre 1907, le 2e bataillon est acheminé de Constantine sur Oran puis Marnia, 

où il est mis en réserve pour les opérations qui sont conduites au début du mois de décembre contre 
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les Beni Snassen. Après avoir stationné quelques temps à la frontière, le bataillon rentre sur 

Constantine en janvier 1908. 

Le 3e bataillon est envoyé à la fin du mois d’août 1908 à Colomb Bechar, pendant que la colonne Alix 

marche sur Bou Denib assiégé. Le bataillon rentre dans le Constantinois dans le courant du mois 

d’octobre. 

En mai et juin 1911, le 1er bataillon est envoyé à Oujda. 

Le 4e bataillon gagne Casablanca en avril 1911. Il participe en septembre 1912 à l’occupation de 

Marrakech ; de mars à juin 1913, il est engagé dans les opérations de la colonne Mangin dans le Tadla. 

Le 2e bataillon débarque à Mogador en septembre 1912. En décembre 1912, parti avec la colonne 

Massoutier, il subit plusieurs attaques qui l’obligent à se réfugier dans le bordj de Dar el Kadi où il subit 

un véritable siège avant d’être délivré par la colonne Brulard ; il participe ensuite en janvier 1913 aux 

opérations autour de Mogador et à l’occupation d’Agadir en juin 1913. 

Ces deux bataillons sont toujours au Maroc lorsque débute la première guerre mondiale. 

3.1.4. Bataillons du 4e RZ 

Le 3e bataillon est envoyé au début décembre 1907 au Maroc et participe aux opérations contre les 

Beni Snassen 

Le 4e bataillon, envoyé à Casablanca en mars 1908, participe jusqu’à la fin du mois de mai aux 

opérations de pacification de la Chaouïa. Il est de retour en Tunisie à la fin de l’année 1911 après avoir 

participé à la colonne de Fez en mai 1911, puis aux opérations de la colonne Dalbiez autour de Fez en 

juin. Il est relevé en juin 1911 par le 1er bataillon qui vient stationner dans le Gharb. 

Le 2e bataillon est envoyé au Maroc en septembre 1912. Il participe au dégagement de la colonne 

Massoutier en décembre 1912, puis aux opérations autour de Mogador en janvier 1913 et enfin aux 

opérations de la colonne Mangin dans le Tadla, de mars à juin 1913. 

Le 1er et le 2e bataillons sont toujours au Maroc lorsque débute la première guerre mondiale. 

3.2. Période août 1914-avril 1919 

Lorsque débute la 1re guerre mondiale, les neuf bataillons présents sur le théâtre marocain rejoignent 

la France au sein de deux régiments de marche de zouaves et trois régiments mixtes de zouaves et 

tirailleurs. 

Deux bataillons de zouaves sont présents sur ce théâtre durant cette période : le bataillon de marche 

du 4e RZ et le bataillon L du 3e RZ.  

Le bataillon de marche su 4e RZ a été formé au début de la guerre au Maroc par recrutement local. Il 

participe à certaines opérations du GM de Kasbah Tadla puis à celles du GM de Taza 

Le bataillon L du 3e RZ serait arrivé en 1918 dans la région de Taza à partir de mars 1917. 

Ces deux bataillons semblent avoir été dissous à la fin de la guerre. 

3.3. Période avril 1919-mars 1934 

En avril 1919, les 1er et 2e RMZ rejoignent le Maroc à Casablanca et Oujda. Devenus 1er et 2e RZ, le 1er 

janvier 1920, les deux régiments, chargés du service de place dans leurs stationnements respectifs, ne 

semblent pas avoir engagés dans les opérations de pacification sauf éventuellement en 

accompagnement. 
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De juillet à novembre 1925, un bataillon de marche (formé à partir du 1er bataillon !) du 4e RZ est 

envoyé au Maroc. Emploi sur place ??? 

A la fin du mois d’août 1925, un 3e régiment de marche de zouaves est réuni à Oujda pour renforcer le 

front nord. Comprenant l’état-major et le 2e bataillon du 3e RZ, le 2e bataillon du 8e RZ et le 2e bataillon 

du 9e RZ, il est employé jusqu’à la fin du mois de décembre 1925 à l’organisation et à l’occupation de 

postes dans la région au nord de Taza, à divers travaux et à des opérations de ravitaillement de postes. 

En mars 1926, le 3e bataillon du 3e RZ et le 1er bataillon du 9e RZ intègrent le 8e régiment de marche de 

zouaves (EM et 3e bataillon du 8e RZ) mis sur pied au Maroc pour occuper des postes dans la région au 

nord de Fez. Ce régiment est disloqué en septembre 1926 et les bataillons rejoignent leur garnison en 

Algérie.  
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4. 1re guerre mondiale 1914-1920 

4.1. Sur le front occidental, 1914-1918 

Rappel des affectations des régiments pendant la guerre sur le front occidental 

 

Notes : 

- Le 7e RMZ devient le 3e RMZT le 22 juin 1915. 

- Initialement, le 8e RMZ est à la 1re brigade de la division marocaine jusqu’au 1er octobre 1914. 

- Le 2e bis RMZ passe à l’armée d’Orient le 4 novembre 1915. 

- Le 1er RMZT ne comporte plus de bataillon de zouaves après le 13 juillet 1918. 

- Le 2e RMZT perd son bataillon de zouaves lorsqu’il devient le 13e RMTA, le 1er juillet 1918. 

- Le 3e RMZT perd son bataillon de zouaves lorsqu’il devient le 6e RMTA, le 7 mai 1918. 

- Le 4e RMZT ne comporte pas de bataillon de zouaves avant le 21 juin 1915 et après le 18 avril 1918. 

Pour réaliser une présentation schématique, la plus complète possible, je me suis appuyé sur le tableau 

simplifié de dénomination des batailles auxquelles ont pris part les armées françaises, annexé à 

l’inventaire sommaire des archives de la guerre 1914-1918 réalisé par jean Nicot. Ainsi pour chaque 

bataille, sont listés les régiments de marche de zouaves et régiments mixtes de zouaves et tirailleurs y 

ayant participé (cf. tableau ci-dessus), en précisant s’ils ont été cités « © ». 

Opérations Batailles d’ensemble Batailles Participation 

Bataille des frontières 

6 août au 5 septembre 

1914 

 Bataille d’Alsace  

Batailles de Lorraine 

Bataille de Sarrebourg  

Bataille de Morhange  

Bataille de la Mortagne  

Bataille du Grand 

Couronné 
 

Batailles de Belgique 

Bataille des Ardennes  

Bataille de Charleroi 1er, 2e, 3e & 4e RMZ 

Bataille de la Meuse 8e RMZ 

Bataille de Guise 1er, 2e, 3e & 4e RMZ 

1914

S2 S1 S2 S1 S2 S1 S2 S1 S2

1er RMZ 38e DI / 75e BI 38e DI / 76e BI 48e DI / ID 48

2e RMZ 37e DI / ID 37

3e RMZ 37e DI / ID 37

4e RMZ 38e DI / ID 38

7e RMZ

8e RMZ

9e RMZ 153e DI / ID 153

2e bis RMZ

3e bis RMZ 45e DI / ID 45

1er RMZT

2e RMZT isolé

3e RMZT

4e RMZT 152e DI / 4e BM

1re DM / 2e BM

25e DI / 75e BI 48e DI / 95e BI

45e DI / 90e BI

45e DI / 91e BI

45e DI / 91e BI

153e DI / 3e BM3e BM isolée

48e DI / 96e BI

3e BM isolée 153e DI / 3e BM

DM / 2e BM

45e DI / 91e BI

38e DI / 4e BM

153e DI / 306e BI

37e DI / 73e BI

37e DI / 74e BI

38e DI / 76e BI

1915 1916 1917 1918
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Première bataille de la 

Marne 

6 au 13 septembre 

1914 

 Bataille de Revigny  

 Bataille de Vitry  

 Bataille des Marais de 

Saint-Gond 
8e RMZ 

Bataille des deux 

Morins 
  1er, 2e, 3e & 4e RMZ 

 Bataille de l’Ourcq 
2e bis, 3e bis et 7e 

RMZ 

Commencement de la 

stabilisation 

La course à la mer 

Fin septembre et 

novembre 1914 

1re bataille de l’Aisne  
1er ©, 2e, 2e bis, 3e ©, 

3e bis, 4e ©, 7e, 8e & 

9e RMZ ; 1er RMZT 

 Bataille de Flirey  

1re bataille de Picardie 
 

 

1re bataille d’Artois 
2e bis, 3e bis & 7e © 

RMZ 

1re bataille des Flandres 
Bataille de l’Yser 4e RMZ 

Bataille d’Ypres 1er & 4e RMZ 

Premières offensives 

de 1915 
 

1re bataille de 

Champagne (déc. 1914-

mars 1915) 

2e RMZT  

1re bataille de Woëvre 

(avril 1915) 
2e RMZT  

Deuxièmes offensives 

de 1915 

 2e bataille d’Artois 

(9 mai-16 juin) 

8e & 9e RMZ ; 1er & 2e 

RMZT 

2e bataille de 

Champagne 

(25 sept.-16 nov. 1915) 

 
2e ©, 3e ©, 8e © © & 

9e RMZ ; 1er & 2e 

RMZT 

 3e bataille d’Artois 4e RMZT 

Bataille de Verdun 

1916 

Bataille de Verdun 

(21 fév.-16 déc. 1916) 

Bataille défensive de 

Verdun (fév. - août) 

1er, 2e, 3e ©, 3e bis, 4e 

©, 9e © RMZ ; 1er ©, 

2e, 3e © & 4e RMZT 

1re bataille offensive de 

Verdun (oct. - déc.) 

2e ©, 3e, 4e © © 

RMZ ; 4e RMZT © © 

Bataille de la Somme 

1916 

Bataille de la Somme  

(juil. à nov.) 
 

1er ©, 3e bis, 8e & 9e 

RMZ ; 1er, 2e & 3e 

RMZT 

Repli allemand 

(mars-avril 1917) 
  8e RMZ 
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Offensives de 1917 

(avril-juillet) 

2e bataille de l’Aisne  2e, 3e, 4e © & 9e 

RMZ ; 1er & 4e RMZT 

 
Bataille des Monts 

(3e bataille de 

Champagne) 

1er ©, 3e bis © & 8e © 

RMZ ; 2e & 3e RMZT 

Opérations à objectifs 

limités 

(juillet-décembre 

1917) 

2e bataille des Flandres 

(juillet-octobre 1917) 
  

 

2e bataille offensive de 

Verdun 

(août-décembre 1917) 

1er, 2e ©, 3e & 8e © 

RMZ ; 2e RMZT 

Bataille de la Malmaison 

(23 oct. 1917) 

4e RMZ © ; 4e RMZT 

© 

Campagne défensive 

de 1918 

(21 mars-15 juillet 

1918) 

2e bataille de Picardie 

(31 mars-mai) 

Bataille de l’Avre 

(26 mars-5 avril) 
3e bis RMZ ; 3e RMZT 

1re bataille de Noyon 

(mars) 

4e RMZ © ; 4e RMZT 

© 

 

3e bataille des Flandres 

(9 avril-juin) 
 

3e bataille de l’Aisne 

(27 mai-juin) 

3e bis ©, 4e ©, 8e © & 

9e © RMZ ; 4e RMZT 

Bataille du Matz (9 juin) 1er RMZ ; 2e RMZT © 

4e bataille de 

Champagne 

(15-18 juillet) 

Bataille de la Montagne 

de Reims 
 

Bataille de Prosnes-

Massiges 
3e bis RMZ 

Campagne offensive 

de 1918 

du 18 juillet à 

l’Armistice 

2e bataille de la Marne 

(18 juillet-6 août) 

Bataille du Soissonnais 

et de l’Ourcq 

(18-28 juillet) 

1er ©, 4e ©, 8e © & 9e 

© RMZ 

Bataille du Tardenois 

(29 juillet-6 août) 
 

3e bataille de Picardie 

(8 août-14 septembre) 

Bataille de Montdidier 

(8-15 août) 
2e ©, 3e ©, 9e © RMZ 

2e bataille de Noyon 

(17-29 août) 

1er ©, 2e ©, 3e ©, 4e 

RMZ 

Poussée vers la position 

Hindenburg 

(29 août-20 sept.) 

Bataille de Savy-Dallon 

(10-20 septembre) 
 

Bataille de Vauxaillon 

(14-15 septembre) 
8e RMZ © 

 Bataille de Saint-Mihiel 

(12-13 septembre) 
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Campagne offensive 

de 1918 

du 18 juillet à 
l’Armistice 

Bataille de Champagne 

et de l’Argonne 

(26 sept.-15 oct.) 

Bataille de Montfaucon 

(26 sept.-15 oct.) 
 

Bataille de Somme-Py 

(26 sept.-4 oct.) 
1er RMZ © 

Bataille de Saint-Thierry 

(30 sept.-4 oct.) 
3e bis ©, 9e © RMZ 

Bataille de l’Oise, de la 

Serre et de l’Aisne 

(29 sept.-30 oct.) 

Bataille de Saint-Quentin 

(25 sept.-14 oct.) 
 

Bataille de Mont 

d’Origny 

(15-20 octobre) 

 

Bataille de la Serre 

(20-30 octobre) 

2e ©, 3e ©, 3e bis ©, 

9e RMZ 

Bataille du Chesne et de 

Buzancy 

(1-5 novembre) 

 

2e bataille de Guise 

(4-5 novembre) 
2e, 3e RMZ 

2e bataille de Belgique 

(28 sept.-11 nov.) 

Bataille des crêtes de 

Flandres 

(27 sept.-10 oct.) 

 

Bataille de Roulers 

(14-15 octobre) 
 

Bataille de la Lys et de 

l’Escaut 

(20 oct.-11 nov.) 

 

Poussée vers la Meuse 

(5-11 novembre) 

Bataille de Thiérache 

(6-11 novembre) 
2e, 3e RMZ 

Bataille de Mézières 

(8-11 novembre 
2e, 3e RMZ 

Ce tableau ne fait pas apparaitre deux périodes importantes pour les régiments de marche de zouaves : 

- La longue séquence dans l’Oise, débutant à l’issue de la 1re bataille de l’Aisne jusqu’à la fin juin 

1915, qui concerne les deux régiments de la 37e DI et jusqu’en avril 1915 les deux régiments de la 

3e brigade du Maroc. 

- La longue séquence en Belgique, débutant à l’issue de la première bataille des Flandres de 1914, 

qui concerne les régiments des 38e et 45e DI, la 2e BM de la division marocaine, les 3e et 4e brigades 

du Maroc. Suite aux combats de la période du 22 avril au 25 mai 1915, dénommée aussi 2e bataille 

d’Ypres, sont cités à l’ordre de l’armée : les 2e bis et 9e RMZ, le 1er RMZT. 
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4.2. En Orient, 1915-1919 

Trois régiments de zouaves ont participé à la guerre sur le front d’Orient : 

- Le 1er régiment de marche d’Afrique, du 4 mars 1915 au 9 juin 1919. 

- Le 2e régiment de marche d’Afrique, du 12 mai 1915 au 30 septembre 1917. 

- Le 2e bis régiment de marche de zouaves, du 11 novembre 1915 au 1er novembre 1918. 

Affectation des régiments pendant la guerre sur le front d’Orient 

1er RMA 2e RMA 2e bis RMZ 

1re DI du CEO / Bde métro 
4 mars au 1er octobre 1915 

2e DI du CEO / Bde métro 
9 mai au 1er octobre 1915 

Eléments organiques d’armée 
11 nov. au 9 déc. 1915  

156e DI / 311e BI 
1er oct. 1915 au 30 sept. 1917 

156e DI / 312e BI 
1er oct. 1915 au 30 sept. 1917 

Bde mixte Frotiée 
11 déc. 1915 au 10 janv. 1916 

A disposition 122e DI 
1er nov. 1917 au 19 mars 1918 

 A disposition 122e DI 
11 janv. au 9 mai 1916 

A disposition CA grec 
23 mai au 13 juillet 1918 

Dét. Frotiée puis Descoins 
9 mai au 26 août 1916 

156e DI / ID 156 
6 sept. 1918 au 9 juin 1919 

DI franco-russe 
23 sept. au 24 oct. 1916 

 DI de la Morava 
25 oct. au 31 déc. 1916 

Réserve d’armée 
1er janv. 1917 au 28 mars 1918 

1er GDI 
28 mars au 16 sept. 1918 

A disposition 22e DIW (GB) 
18 sept. au 2 oct. 1918 

1er GDI 
3 oct. au 1er nov. 1918 

Pour réaliser une présentation schématique, la plus complète possible, je me suis appuyé sur le tableau 

simplifié de dénomination des batailles auxquelles ont pris part les armées françaises, annexé à 

l’inventaire sommaire des archives de la guerre 1914-1918 réalisé par jean Nicot. Ainsi pour chaque 

bataille, sont listés les régiments de marche de zouaves y ayant participé (cf. tableau ci-dessus), en 

précisant s’ils ont été cités « © ». 

Opérations Batailles d’ensemble Batailles Participation 

FRONT DE GALLIPOLI 

Opérations des 

Dardanelles 

25 avril 1915 

11 janvier 1916 

Bataille de Sedd-Ul-

Bahr (25 avril au 4 mai 

1915 

Combat de Koum Salé 

25-26 avril 1915 
 

Combat d’Eski Hissarlick5 

27-28 avril 1915 
 

Combat de Kanli Déré6 

27-28 avril 1915 
 

 
5 Combat en zone française. 
6 Combat en zone anglaise. 
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Bataille de Krithia - 

Kérévés Déré 

(5 mai au 13 juillet 

1915) 

1er combat du Kérévés Déré 

6, 7 & 8 mai 1915 
1er RMA 

2e combat du Kérévés Déré 

4 juin 1915 
1er & 2e RMA 

3e combat du Kérévés Déré 

21 juin 1915 
1er & 2e RMA 

4e combat du Kérévés Déré 

30 juin 1915 
 

5e combat du Kérévés Déré 

12 & 13 juillet 1915 
1er & 2e RMA 

Bataille de Suvla (sect GB) 

(6 au 8 août 1915 

6e combat du Kérévés Déré 

7 août 1915 
1er RMA 

FRONT DE MACEDOINE 

Opérations du Vardar 

et retraite sur 

Salonique 

Oct., nov. & déc. 1915 

Ces opérations n’ont pas 

donné lieu à des batailles 

mais à des combats indiqués 

ci-contre 

Stroumitza, oct. 1915 1er RMA 

Kosturino, oct. à déc. 1915 2e RMA 

Krivolak-Gradsko 

Oct. & nov. 1915 
 

Cicevo ; nov. 1915  

Demir Kapou, déc. 1915  

Mercenzi, déc. 1915  

Doiran, déc.1915  

Organisation du camp 

retranché de 

Salonique 

Déc. 1915 & 1916 

   

Déploiement des 

armées alliées après la 

reconstitution et le 

transport de l’armée 

serbe 

Mai à août 1916 

Bataille de Doiran 

août 1916 
  

Manœuvre bulgare 

sur les deux ailes 
 

La Strouma 

18 au 20 août 1916 
2e bis © RMZ 

Contre-offensive 

alliée, manœuvre de 

Monastir 

Sept. à nov. 1916 

Bataille du Kaimaktcha 

- Florina 

Septembre 1916 

 
1er & 2e RMA ;  

2e bis RMZ 

Bataille de la Cerna - 

Monastir 

Oct. & nov. 1916 

 
1er & 2e RMA ; 

2e bis © RMZ 

Extension du front 

vers l’Albanie 

Déc. 1916 à mars 1917 
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Tentative pour 

dégager Monastir 

Mars 1917 

Bataille du lac Prespa 

Mars 1917 
  

Bataille de la cote 1248 

Mars 1917 
  

Offensives d’ensemble 

Mai 1917 

Bataille de la boucle de 

la Cerna, mai 1917 
  

Bataille du Vardar 

Mai 1917 
  

Opérations de 

Pogradec 

Sept. & oct. 1917 

 Devoli, sept. 1917  

 Cerava, sept. 1917  

 Kamia-est, sept. 1917  

 Golik, oct. 1917  

Opérations du Skra di 

Legen 

Bataille du Skra di 

Legen 

31 mai 1918 

 1er RMA 

Opérations d’Albanie 

Mai à juillet 1918 

 Ostrovitza, mai 1918  

 Kamia-ouest, juin 1918  

 Bofnia, juillet 1918  

Opérations dur la 

Strouma 

Juin-juillet 1918 

   

Rupture du front 

ennemi de Macédoine 

15 au 30 sept. 1918 

Bataille du Dobropolje 

15 & 16 sept. 1918 
  

Bataille de Monastir - 

Doiran 

18 au 24 sept. 1918 

Lac Doiran 

18 & 19 sept. 1918 
2e bis RMZ 

La Dzena 

18 au 20 sept. 1918 
 

La Cerna 

19 & 20 sept. 1918 
 

La Semnica 

22 au 24 sept. 1918 
1er RMA 

 
Manœuvre d’Uskub 

24 au 30 sept. 1918 
  

Opérations des deux 

armées serbes 

Oct. & nov. 1918 

 Leskovats  

 Nich  

 Kraguievatz  

Opérations de l’AFO et 

de l’armée du Danube 

Oct. & nov. 1918 

 Kajanic, octobre 1918  

 Engagement sur le Danube  

Opérations d’Albanie 

Oct. & nov 1918 
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Complément concernant le 1er RMA. 

Resté dans la région de Kicevo après les combats de la Semnica, le 1er RMA est ramené avec la 156e DI 

sur Salonique au début novembre 1918. 

Le 12 décembre 1918, il est transporté par voie maritime avec la division à Odessa où il débarque le 17 

décembre. Des éléments du régiment sont engagés : en février 1919, dans les affaires de Tiraspol et 

de Vosniziensk-Martinowska ; en mars 1919, dans celles de Vassilinovo et de Berezowska. 

Après l’évacuation d’Odessa, le 6 avril 1919, le 1er RMA rejoint la rive droite du Dniestr et tient le 

secteur Akkermann jusqu’à sa dissolution le 9 juin 1919. 

4.3. En Afrique du Nord, 1914-1918 

4.3.1. Au Maroc, voir § 3.2 

4.3.2. Dans le Sud-Tunisien7 

A partir d’octobre 1915, plusieurs bataillons sont envoyés en renfort sur ce théâtre devenu très actif 

et qui le restera jusqu’à la fin de la guerre.  

- Bataillons K, L et M du 1er RZ. 

• Le bataillon K arrive vers la mi-octobre dans le Sud-Tunisien, passe 8 mois dans le secteur 

de Dehibat, puis après un temps de repos de 4 mois à Gabès, repart 8 mois dans le secteur 

de Ben Gardane. Son devenir est inconnu à partir du milieu de l’année 1917. 

• Le bataillon L débarque en Tunisie le 26 septembre 1915 et rejoint Oum Souigh le 13 

octobre. Il est à Ben Gardane fin octobre 1915 et à Médenine fin mars 1916. En juillet, il 

est dans la région de Remada puis en août à Oum Souigh. Il rentre en Algérie dans le 

courant du mois d’octobre 1916. 

• Le bataillon M relève le bataillon L en octobre 1916, dans le secteur de Dehibat. A partir 

de décembre 1916 il est à Médenine puis, en août 1917 à Ben Gardane. Le bataillon est 

rapatrié sur l’Algérie en janvier 1918. 

- Bataillon L du 3e RZ. Il relève en octobre 1916 le bataillon L du 4e RZ à Médenine. En octobre 1917, 

il rejoint le Constantinois. 

- Bataillon F, L et R du 4e RZ. 

• Le bataillon F est envoyé dans le Sud-Tunisien en octobre 1915. D’abord stationné dans la 

région de Ben Gardane, il est à Dehibat en avril 1916, puis à Gabès en juillet 1916. Au début 

de novembre 1916, il rejoint le Constantinois. 

• Le bataillon L est envoyé au début mars 1916 dans le Sud Tunisien, région de Ben Gardane 

et Médenine, où il relève le bataillon L du 1er RZ. Il rejoint le Constantinois en octobre 1916. 

• Peu après sa formation, semble-t-il au début de l’année 1918, le bataillon R rejoint Foum 

Tatahouine où il est toujours le 11 novembre. 

4.4. Au Levant, 1919-1920 ; bataillon F du 4e RZ 

A peine rentré en Algérie avec le 3e bis RMZ, en février 1919, le bataillon F du 4e RZ est désigné pour le 

Levant. Il débarque à Beyrouth le 19 mai 1919 puis est dirigé sur Tripoli. Avec les deux bataillons de 

 
7 Les éléments ci-après sont largement empruntés à l’étude de JL Larcade sur les bataillons alphabétiques. 
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tirailleurs du régiment de marche de tirailleurs de Palestine, il forme le régiment de marche mixte de 

zouaves et tirailleurs qui devient le 3e RMMZT le 1er juin 1919. 

Jusqu’en juillet 1920, le bataillon est stationné à Tripoli et Tel Kalaat dont le poste doit être dégagé en 

décembre 1919. 

Au début du mois d’août 1920, le bataillon est regroupé à Hama en réserve d’armée, puis il est dirigé 

sur Alep à la disposition de la 2e division. Début octobre avec la colonne Debieuvre, il participe au 

déblocage du poste de Kurt Kulak et au ravitaillement des postes de la voie ferrée jusqu’à Meidan 

Ekbès. 

Le 31 octobre 1920, le bataillon est dissous sur place. 
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5. 2e guerre mondiale 1939-1945 

5.1. Campagne de France 1939-1940 

9 régiments de zouaves, dont 4 de réserve, participent à la campagne de France de 1940. Quatre des 

cinq régiments d’active viennent d’Algérie et de Tunisie ; le 8e RZ est déjà stationné en France depuis 

sa recréation en octobre 1934.  

Les quatre régiments de réserve engagés sont mis sur pied en France. 

Le 2e RZ, régiment d’active envoyé au Levant, et les quatre régiments de réserve mis sur pied en Afrique 

du Nord (21e, 22e, 23e et 29e RZ) ne participent pas à cette campagne. 

Affectation des régiments pendant la campagne de France 

et période où ils sont reconnus comme unité combattante8 

 Affectation Observations 
Période officielle en tant 

qu’unité combattante 

1er RZ 82e DIA 
La division arrive en France en provenance 
d’Algérie au début octobre 1939 

10 mai au 15 juin 1940 

3e RZ 85e DIA 
Engagée initialement en Tunisie, la 85e DIA 
rejoint la France à la fin du mois de mai 1940 

6 au 25 juin 1940 

4e RZ 84e DIA 
Initialement affecté à la 88e DIA, le 4e RZ 
rejoint le 9 mars 1940 la 84e DIA, qui quitte la 
Tunisie pour la France fin mai 1940 

6 au 25 juin 1940 

8e RZ 12e DIM  
3 septembre au 3 octobre 1939 

10 mai au 4 juin 1940 

9e RZ 87e DIA 
Initialement affecté à la 85e DIA, le 9e RZ 
rejoint le 21 octobre 1939 la 87e DIA, qui 
arrive en France en novembre 1939 

15 mai au 25 juin 1940 

11e RZ 2e DINA 
Affecté initialement à la 5e DINA, le 11e RZ 
rejoint la 2e DINA le 29 octobre 1939 

10 au 31 mai 1940 

12e RZ 3e DINA 
Affecté initialement à la 5e DINA, le 11e RZ 
rejoint la 3e DINA le 11 octobre 1939 

10 mai au 22 juin 1940 

13e RZ 4e DINA 
Affecté initialement à la 32e DI, le 13e RZ 
rejoint la 4e DINA le 26 février 1940 

10 au 23 mai 1940 

14e RZ 5e DINA  10 au 31 mai 1940 

Note : le bataillon d’instruction 21/8e RZ, affecté au groupe d’unités d’instruction n° 10, a été déclaré 

unité combattante du 1er au 20 juin 1940. Toutefois, ce GUI ne semble pas avoir été directement engagé 

dans des combats. 

Pour tenter de résumer de manière schématique, la plus lisible possible, les différents combats 

auxquels ont participé les régiments pendant cette campagne, la présentation ci-après la découpe en 

deux périodes et un point de situation intermédiaire.  

La première retrace le temps de la « drôle de guerre » du 3 septembre 1939 au 9 mai 1940 en précisant 

le créneau de présence des régiments sur les différents fronts actifs. 

 
8 Références : 
- BOEM du 15 septembre 1954 fixant la liste des grandes unités combattantes du 3 septembre 1939 au 9 mai 

1940. 
- BOEM du 19 septembre 1954 fixant la liste des unités combattantes d’infanterie (infanterie métropolitaine 

et chars, infanterie coloniale) pour la période du 10 mai au 25 juin 1940. 
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Le point de situation intermédiaire rappelle la situation au 10 mai 1940. 

Le troisième couvre la période des combats du 10 mai au 22 juin 1940, date de la signature de 

l’Armistice et de la fin des combats. 

5.1.1. Période du 3 septembre 1939 au 9 mai 1940 

5.1.1.1. Front du Nord 

 1re armée 

3e CA 2e DINA (11e RZ), à/c du 18/12/1939 

5e CA 82e DIA (1er RZ), du 22/10/1939 au 4/4/1940 
12e DIM (8e RZ), du 20/11/1939 au 18/1/1940 
5e DINA (14e RZ), à/c du 16/1/1940 

5.1.1.2. Front de la Meuse 

 9e armée  2e armée 

11e CA 4e DINA (13e RZ), à/c du 26/02/1940 10e CA 3e DINA (12e RZ), du 17 au 
21/10/1939 et à/c du 1/4/1940 

5.1.1.3. Front de Lorraine 

 3e armée  4e armée 

CAC 12e DIM (8e RZ), du 11/9 au 30/9/1939 20e CA 87e DIA (9e RZ), du 16/3 au 4/5/1940 
82e DIA (1er RZ), à/c du 4/5/1940 

6e CA 32e DI (13e RZ), du 1/11 au 17/12/1939 
5e DINA (14e RZ), du 4/10 au 2/12/1939 

  

Combats de la Sarre : 8e RZ, prise du Schneeberg et du Hammelsberg, le 14/9/1939 ; enlèvement du bois 

381, le 28/9/1939. 

5.1.1.4. Réserves d’armée et réserves générales 

- 12e DIM (8e RZ), réserve GQG dans la région de Commercy, du 3 au 7/9/1939. 

- 32e DI (13e RZ), réserve de 3e A puis de GA2 dans la région de Bouxières-sous-Froidmont (entre 

Metz et Nancy), du 21/9 au 31/10/1939. 

- 12e DIM (8e RZ), réserve GQG dans la région de Craonne, du 3/10 au 19/11/1939. 

- 32e DI (13e RZ), réserve 1re A dans la région de Cambrai, du 18/12/1939 au 25/2/1940. 

- 12e DIM (8e RZ), réserve 1re A dans la région de Saint-Quentin, à compter du 19/1/1940 

- 87e DIA (9e RZ), réserve de GA2 dans la région de Dieuze, à compter du 2/5/1940. 

5.1.2. Situation le 10 mai 1940 

Les sept régiments présents en France, comptant dans sept divisions différentes, sont répartis comme 

suit : 

- Sur le front, de l’ouest vers l’est 

• A la 1re armée 

▪ Avec le 3e CA, la 2e DINA (11e RZ) entre Saint-Amand-les-Eaux et Wargnies-le-Petit. 

▪ Avec le 5e CA, la 5e DINA (14e RZ) entre la Sambre et la ligne Eppe-Sauvage, 

Rocquigny 

• A la 9e armée, avec le 11e CA, la 4e DINA (13e RZ) sur la position frontière entre Eppe-

Sauvage et Saint-Michel. 

• A la 2e armée, avec le 10e CA, la 3e DINA (12e RZ) dans le secteur de Mouzon. 
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• A la 4e armée, avec le 20e CA, la 82e DIA (1er RZ) dans le secteur de Puttelange. 

- En réserve du 2e groupe d’armées, la 87e DIA (9e RZ), dans la région de Dieuze. 

- En réserve de la 1re armée, la 12e DIM (8e RZ), dans la région de Saint-Quentin. 

Le 3e RZ avec la 85e DIA et le 4e RZ avec la 84e DIA sont toujours en Afrique du Nord. 

5.1.3. Période du 10 mai au 24 juin 1940 

Opérations Batailles d’ensemble Participation 

Bataille de Belgique et 

du Nord 

10 au 31 mai 1940 

Bataille des Ardennes 

Belges et du Luxembourg 

10 au 12 mai 

3/12e RZ (3e DINA), recueil de la 5e DLC, combat des 

ponts sur la Semois (région Florenville) le 12 mai. 

Bataille de Hollande, 

Belgique et Meuse 

10 au 18 mai 

8e RZ (12e DIM) : 1/8e RZ, combat d’Onoz du 14 au 

16 mai ; 2/8e RZ, combats de Luttre et de Traulée le 

17 mai. 

13e RZ (4e DINA) : 1/13e RZ, combat de Merlemont 

le 15 mai. 

Régiment disloqué et fait prisonnier entre le 16 

et le 19 mai. 

11e RZ (2e DINA) : combats d’Ottignies et Limal le 15 

mai ; combats de Virginal-Samme et d’Oisquercq le 

17 mai. 

14e RZ (5e DINA) : combat de Belgrade (NO Namur) 

le 15 mai ; combat de Jumet et du canal de Charleroi 

le 17 mai. 

Bataille de Sedan 

13 au 15 mai 

12e RZ (3e DINA) : 1 & 12e RZ, combat d’Yoncq le 15 

mai. 

Bataille de l’Aisne, du 

canal des Ardennes, de 

Stonne et La Ferté 

16 au 24 mai 

3/12e RZ (3e DINA) : combats du bois d’Inor, du 16 

au 20 mai. 

1 & 2/12e RZ (1re DIC) 

Bataille des Flandres 

19 au 31 mai 

8e RZ (12e DIM) : 1/8e RZ, combat de Ciply (S Mons) 

le 19 mai ; 1 & 2/8e RZ, combat de Bourghelles et 

Bachy (SE Villeneuve-d’Ascq) du 24 au 26 mai ; 

combat de Lomme le 27 mai. 

11e RZ (2e DINA) : combats d’Oignies et du bois 

d’Epinoy (SE Carvin) le 27 mai ; combat 

d’Haubourdin du 28 au 31 mai. 

Régiment fait prisonnier à Haubourdin le 1er 
juin, mais des éléments ont pu embarquer à 
Dunkerque (cf. infra). 
14e RZ (5e DINA) : combat d’Allennes-les-Marais le 

27 mai ; 3/14e RZ combat de Seclin et 2/14e RZ 

combat du Bac à Wavrin, le 28 mai ; combats 

d’Haubourdin du 28 au 31 mai. 

Régiment fait prisonnier à Haubourdin le 1er 

juin. 
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Bataille de Dunkerque 

25 mai au 4 juin 1940 
 

8e RZ (12e DIM) : 1/8e RZ, combat de Bray-Dunes du 

1 au 3 juin.  

Régiment fait prisonnier à Dunkerque le 4 juin. 

A l’issue de ces premiers combats, quatre régiments de zouaves ont disparu. 

Bataille de France 

2 au 18 juin 1940 

Bataille de la Somme 

5 au 11 juin 

3e RZ (85e DIA) : combats entre Beauvais et 

Haravilliers le 9 juin. 

Bataille de Normandie et 

de Basse-Seine 

12 au 18 juin  

Eléments 11e RZ (43e DI) : régiment fait prisonnier 

le 18 juin dans la région de Falaise. 

3e RZ (85e DIA) : combat du Pecq le 13 juin ; combats 

de l’Yvette puis de l’Orge le 15 juin ; combat 

d’Arbrouville le 16 juin. 

Le 16 juin au soir, le régiment n’existe plus en 

tant qu’unité combattante. 

Bataille de l’Ailette 

5 au 11 juin 

9e RZ (87e DIA) : combats sur l’Ailette les 5 et 6 juin ; 

combat d’Audignicourt le 7 juin ; combat de la 

ferme de Pouy le 9 juin ; combat de Taillefontaine le 

10 juin. 

Bataille d’Ile de France 

12 au 18 juin 

4e RZ (84e DIA) : 2 & 3/4e RZ, combat de Chauffour 

avec la 8e DLIC les 11 et 12 juin ; combats dans la 

région de Soulaires le 16 juin. 

A l’issue de ces combats, le régiment réduit à la 

valeur d’un petit bataillon retraite jusqu’à 

Bergerac où il arrive le 24 juin après avoir livré 

un dernier combat à La Roche-Posay le 22 juin. 

9e RZ (87e DIA) : combats sur la Loire au nord de 

Sully les 16 et 17 juin. 

A l’issue de ces combats, le régiment réduit à la 

valeur d’un petit bataillon retraite jusqu’à 

Chabanais (O Limoges) où il arrive le 24 juin. 

Bataille de Champagne 

11 au 15 juin 

1er RZ (82e DIA) : combat de Jouy-les-Reims le 11 

juin ; combat de Sermiers le 12 juin ; combat de 

Broussy-le-Petit le 14 juin. 

Les 15 et 16 juin, lors du repli en direction de 

l’Aube et de la Seine, ce qui reste du régiment 

est progressivement disloqué et fait prisonnier. 

Bataille d’Argonne et de 

Verdun 

11 au 14 juin 

12e RZ (3e DINA) : le 13 juin, combats de Ponthion 

(1/12e RZ), Heiltz-l’Evêque (2/12e RZ) et Villers-le-

Sec (3/12e RZ) ; le 14 juin, combats de Brusson 

(1/12e RZ), de Le Buisson (2/12e RZ), de Rancourt 

(3/12e RZ). 

A l’issue de ces deux journées de combat, le 

régiment n’existe plus en tant qu’unité 

combattante. 
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Notes pour la période du 10 mai au 24 juin :  

- Les éléments rescapés du 11e RZ, embarqués à Dunkerque les 30 mai et 2 juin 1940, sont regroupés 

dans la région d’Orbec au sein du 2/54e RI appartenant à la 43e DI reconstituée. 

- Avec la 85e DIA, le 3e RZ débarque en France à la fin du mois de mai 1940 et il est transporté dans 

la région de Mantes-la-Jolie d’où il fait mouvement vers Beauvais le 6 juin. 

- Du 19 mai au 4 juin, avec la 87e DIA, le 9e RZ occupe ses positions sur le canal de l’Oise à l’Aisne, au 

NE de Trosly-Loire. 

- Avec la 84e DIA, le 4e RZ débarque en France à la fin du mois de mai 1940 et il est transporté dans 

la région d’Ecouen au nord de Paris. 

- Après avoir été attaquée le 12 mai dans son secteur de Puttelange, la 82e DIA (1er RZ) est relevée le 

23 mai et transportée dans la région de Reims. 

- Après les combats du bois d’Inor, la 3e DINA (12e RZ) est relevée par la 6e DINA le 21 mai. Après 

avoir tenu le secteur de Marville du 31 mai au 10 juin, elle est transportée le 12 juin sur le canal de 

la Marne au Rhin entre Vitry-le-François et Dampierre. 

5.2. Tunisie, 19 novembre 1942 au 13 mai 1943 

Deux régiments participent à cette campagne : le 3e RZ (EM et deux bataillons) et le 4e RMZT (EM et 

deux bataillons initialement, puis trois bataillons en 1943). Le 1er RZ fournit une puis quatre 

compagnies de canons de 47 rattachées à la défense contre engins blindés (DCB). 

Le 3e bataillon du 4e RMZT, qui fait partie du groupement de Bizerte au début des hostilités, est désarmé sans 

combat et interné le 19 novembre 1942. Il est recréé en Algérie en avril 1943. 

Rattachement des régiments pendant la campagne 

3e RZ (EM, 1er et 2e bataillons) 4e RMZT (EM, 1er et 2e bataillons) 

1er bat. 
DMC : 8/11/1942 au 3/4/1943 CSTT : 11/11 au 9/12/1942  

DMA : 3/4 au 13/5/1943 78e DIW (GB) : 9 au 16/12/1942 

2e bat. 

DMC : 28/11 au 28/12/1942 CSTT : 16 au 23/12/1942 

DMA : 28/12/1942 au 20/2/1943 78e DIW (GB) : 23/12/1942 au 24/1/1943 

DMC : 20/2 au 3/4/1943 Algérie : 24/1 au 3/5/1943 

DMA : 3/4 au 13/5/1943 4e RMZT (EM et 3 bataillons) 
  DMO : 3/4e RMZT, 2 au 13/5/1943 

  XIXe CA : 1er & 2/4e RMZT, 6 au 13/5/1943 

Notes pour le tableau ci-dessus : 

- CSTT : commandement supérieur des troupes de Tunisie 

- DMA : division de marche d’Alger 

- DMC : division de marche de Constantine 

- DMM : division de marche du Maroc 

- DMO : division de marche d’Oran 

Le tableau ci-après récapitule les combats de cette campagne avec la participation des deux régiments. 

Les libellés sont empruntés : pour les « opérations », au volume 4 de la série « les grandes unités 

françaises », qui traite de la campagne de Tunisie ; pour les « combats », à la liste des combats de la 

guerre 1939-1945 ouvrant aux bonifications (réf. JO de Madagascar et dépendances du 23 octobre 

1953). 



TIRAILLEURS D’HIER ET D’AUJOURD’HUI 

  
Les zouaves-données générales Page 51 

 

Opérations Combats Participation 

Phase de couverture 

11 au 24/11/1942 

Medjez el Bab, 19/11/1942  

Sidi N’Sir, 21/11/1942  

Occupation de la grande 

dorsale 

25/11/1942 au 2/1/1943  

Col de Faïd, 2/12/1942  

Col du Kef el Garia, 12/12/1942  

Ousseltia, 16/12/1942  

Col de Djeloula, 17 au 22/12/1942  

Fondouk, 16/12/1942  

Pichon (cote 376), 18 au 26/12/1942  

Oum el Abouab, 20 & 21/12/1942  

Sidi Saïd, 20 au 27/12/1942  

Oum el Abouab, 27 & 28/12/1943  

Face à la 1re attaque de 

von Arnim 

3/1 au 18/1/1943 

Le Korochama, 10/1/1943  

Face à la 2e attaque de 

von Arnim 

19 au 21/1/1943 

Sidi Saïd, 19/1/1943  

Evacuation de la dorsale 

orientale 

22 au29/1/1943 

 1 & 2/3e RZ 

Face à la 3e attaque de 

von Arnim 

30/1 au 15/2/1943 

Col de Faïd, 30 & 31/1/1943 1/3e RZ (DMC) 

Face à l’offensive de von 

Arnim et Rommel 

16/2 au 31/3/1943 

Sbiba, 18 au 23/1943  

Thala, 21 & 22/2/1943  

Reprise de la dorsale 

orientale 

1 au 21/4/1943 

Pichon, 8 au 11/4/1943 1/3e RZ (DMA) 

La victoire finale 

22 au 30/4/1943 
 1 & 2/3e RZ 

Poussée vers Zaghouan 

1 au 13/5/1943  

Bataille du Zaghouan (Pont du Fahs) 

4 au 11/5/1943 

1/3e RZ (DMA) 

3/4e RMZT (DMO) 

N’apparaissent pas sur ce tableau les combats menés par le 4e RMZT à Medjez el Bab, du 10 au 12 

décembre 1942, sous commandement anglais. 

5.3. Ile d’Elbe, 16 au 21 juin 1944 

La compagnie franche du 9e RZ est engagée dans cette brève campagne dont les combats durent du 

16 au 21 juin 1944. Elle occupe l’îlot de Pianosa dès le 17 juin matin jusqu’au 3 juillet ; elle débarque à 

Bastia le 4 juillet 1944. 
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5.4. Corse 

Le 9e RZ débarque en Corse libérée (4 octobre 1943) le 13 novembre 1943, en tant que régiment de 

souveraineté, et stationne à Ajaccio. 

En février 1944, il prend la responsabilité du secteur nord de l’Ile avec son PC à Bastia. 

Le 29 avril 1944, il est affecté à l’armée B. il quitte la Corse en septembre 1944 pour rejoindre la 1re 

armée en France. 

5.5. Libération de la France et campagne d’Allemagne 16 août 1944 au 8 mai 1945 

Participent à ces campagnes : 

- Le 4e RZ à trois bataillons, débarqué en France le 19 octobre 1944 et engagé uniquement sur le 

front de l’Atlantique du 11 novembre 1944 au 8 mai 1945. 

- Les 1er, 2e et 3e bataillons de zouaves portés, qui forment l’infanterie de la 1re division blindée : le 

1er BZP avec le CC2 (combat command n° 2), le 2e BZP avec le CC3, le 3e BZP avec le CC1. 

- Le 9e RZ à trois bataillons en provenance de Corse à la fin du mois de septembre 1944. 

Rattachement des unités de zouaves pendant les campagnes 

1er BZP/CC2 

1re DB 16 au 31 août 1944 

1re DB / 2e CA 1er septembre au 15 novembre 1944 

9e DIC / 1er CA 16 et 17 novembre 1944 

1re DB / 1er CA 18 novembre 1944 au 19 janvier 1945 

2e DIM / 1er CA 20 janvier au 3 février 1945 

1re DB / 1er CA 4 février au 4 avril 1945 

9e DIC / 1er CA 5 au 18 avril 1945 

1re DB /1er CA 19 avril au 8 mai 1945 

2e BZP/CC3 

1re DB / 2e CA 9 septembre au 14 novembre 1944 

9e DIC / 1er CA 15 au 17 novembre 1944 

1re DB / 1er CA 18 novembre 1944 au 11 avril 1945 

9e DIC / 1er CA 12 au 27 avril 1945 

1re DB / 1er CA 28 avril au 8 mai 1945 

3e BZP/CC1 

6e CA US 15 au 19 août 1944 

3e DIA 19 au 28 août 1944 

1re DB 29 au 31 août 1944 

1re DB / 2e CA 1er septembre au 16 novembre 1944 

1re DB / 1er CA 17 novembre 1944 au 21 janvier 1945 

9e DIC / 1er CA 22 janvier au 9 février 1945 

1re DB / 1er CA 10 février au 8 mai 1945 

9e RZ 

Eléments de réserve générale / 1re armée Début octobre au 11 novembre 1944 

9e DIC / 1er CA 12 au 17 novembre 1944 

1re DB / 1er CA 18 novembre au 3 décembre 1944 

4e DMM / 1er CA 4 au 25 décembre 1944 

Eléments de réserve générale / 1re armée 26 décembre 1944 au 6 janvier 1945 

Gpt Hogard puis 10e DI 7 janvier au 18 février 1945 

3e DIA / 2e CA 19 février au 2 avril 1945 

9e DIC / 2e CA 3 au 17 avril 1945 

5e DB / 1er CA 24 avril au 8 mai 1945 
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4e RZ 

Forces françaises du sud-ouest (FFSO) 5 novembre 1944 au 24 mars 1945 

Division de Gironde 25 mars au 24 avril 1945 

Division de marche d’Anselme 25 avril au 8 mai 1945 

Les tableaux ci-après récapitulent les combats de ces campagnes avec la participation des régiments. 

Campagne de libération de la France 

Opérations Combats Participation 

Bataille de Provence 

15 au 28/08/1944 

Débarquement 3e BZP 

Bataille de Toulon  

Bataille de Marseille 3e BZP 

De la Provence à la trouée de 

Belfort 

28/08 au 20/09/1944 

Bataille de la vallée du Rhône 1er et 3e BZP 

Bataille de la vallée de la Saône 1er et 3e BZP 

Bataille d’Autun  

Bataille de Dijon 1er et 3e BZP 

Bataille de Langres 1er et 3e BZP 

Bataille du Jura  

Bataille des Vosges 

1re phase 

20/09 au 20/11/1944 

Tentative de débordement de Belfort sur 

l’axe principal 

20 au 28/08 

1er, 2e et 3e BZP 

Elargissement vers le nord de la manœuvre 

de débordement de Belfort 

29/09 au 03/10 

1er, 2e et 3e BZP 

Bataille pour les cols des Vosges et la route 

des crêtes 

04 au 18/10 

1er et 3e BZP 

Défensive active sur le versant occidental 

des Vosges 

19/10 au 02/11 

1er, 2e et 3e BZP 

Opérations limitées dans le secteur du 2e CA 

03 au 20/11 
 

Bataille de la trouée de Belfort 

et de Haute Alsace 

14 au 28/11/1944 

Rupture de la position ennemie entre la 

forêt des Granges et la frontière suisse 

14 au 17/11 

1er BZP ; 9e RZ 

Action sur Belfort ; exploitation en direction 

du Rhin et prise de Mulhouse 

18 au 23/11 

1er, 2e et 3e BZP ; 9e RZ 

Manœuvre de Burnhaupt 

24 au 28/11 
1er, 2e et 3e BZP ; 9e RZ 

Phase de stabilisation en Haute 

Alsace 

29/11/1944 au 19/01/1945 

Tentatives de percée vers le nord 

29/11 au 16/12 
1er, 2e et 3e BZP ; 9e RZ 

Remise en condition et préparation de 

l’offensive finale 

17/12 au 19/01 

2e BZP 
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Bataille des Vosges 

2e phase 

05 au 28/12/1944 

  

Bataille au nord de Strasbourg 

05 au 30/01/1945 
  

Bataille au sud de Strasbourg 

07 au 12/01/1945 
  

Bataille de Colmar 

20/01 au 09/02/1945 
 1er, 2e et 3e BZP ; 9e RZ 

Garde au Rhin 

10/02 au 30/03/1945 
 1er, 2e et 3e BZP ; 9e RZ 

 

Campagne d’Allemagne et d’Autriche 

Opérations Combats Participation 

Conquête des créneaux sur le 

Rhin 

15 au 27/03/1945 

Rupture de la position de la Moder et 

poursuite jusqu’à la Lauter 

15 au 18/03/1945 

9e RZ 

Prise de Scheibenhardt ; 19/03/1945  

Forcement de la ligne Siegfried 

20 au 23/03/1945 
2/9e RZ 

Alignement sur le Rhin 

24 au 27/03/1945 
9e RZ 

Franchissement du Rhin 

30/03 au 02/04/1945 
  

Bataille de Karlsruhe 

02 au 04/04/1945 
  

Batailles de Freudenstadt 

05 au 17/04/1945 
 1er et 2e BZP ; 9e RZ 

Batailles de Stuttgart 

17 au 21/04/1945 
  

Batailles de la Forêt-Noire 

17 au 21/04/1945 
 1er, 2e et 3e BZP ; 9e RZ 

Batailles d’Ulm 

20 au 24/04/1945 
 1er et 3e BZP 

Batailles du Jura Souabe 

20 au 27/04/1945 
  

Réduction de la Forêt-Noire 

25 au 28/04/1945 
 2e BZP 

Bataille d’Autriche 

28/04 au 08/05/1945 
 1er, 2e et 3e BZP ; 9e RZ 
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Front de l’Atlantique 

Après avoir rejoint en décembre 1944 le secteur des forces françaises de l’Aunis (FFAU), devant La 

Rochelle, le 4e RZ intègre la division Gironde au début avril 1945 et participe avec elle aux combats 

suivants : 

- Opérations de libération de Royan et de la presqu’île d’Arvert : 14 au 18 avril 1945. 

- Opérations devant La Rochelle : 30 avril au 8 mai 1945. 

Le régiment est mis à la disposition de la région de Paris le 23 mai 1945. 
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6. Afrique du Nord 1954-1962 
Hormis le 1er RZ qui reste au Maroc de 1956 à sa dissolution en 1960, cinq bataillons de zouaves sont 

engagés dans la guerre d’Algérie : 

- Le 2e BZ, de novembre 1954 à juin 1962, dans la zone centre Oranais. 

- Le 3e BZ, de novembre 1954 à mars 1962, dans la zone nord Constantinois. 

- Le 4e BZ, d’août 1958 à avril 1962, dans la zone ouest Constantinois. 

- Le 8e BZ, de juin 1959 (dissous au Maroc, il a été recréé presque immédiatement en Algérie) à mars 

1962, dans la zone centre Oranais. 

- Le 9e BZ, de novembre 1954 à avril 1962, dans la zone nord Algérois. 
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Inscriptions aux drapeaux 

1. Conflits antérieurs à la 1re guerre mondiale 
Cette période ne concerne que quatre régiments ayant respectivement sur leur drapeau le nombre 

d’inscriptions suivantes : 6 pour le 2e RZ ; 5 pour le 1er et le 3e RZ ; 3 pour le 4e RZ, inscriptions obtenues 

par son glorieux ancêtre, le régiment de zouaves de la Garde. 

Ce total de 19 inscriptions ne correspond en fait qu’à 12 inscriptions différentes, dont « MAROC » avec 

un millésime différent pour chacun des trois régiments l’ayant obtenue. 

 1er RZ 2e RZ 3e RZ 4e RZ 

CONSTANTINE 1837     

LAGHOUAT 1852     

SEBASTOPOL 1854-1855     

KABYLIE 1857     

PALESTRO 1859     

MAGENTA 1859     

MELEGNANO 1859     

SOLFERINO 1859     

SAN LORENZO 1863     

PUEBLA 1863     

EXTRÊME-ORIENT 1884-1885     

MAROC 1908-1911-1914 1907-1912 1908-1912  

A noter la présence du millésime « 1854 » dans l’inscription « SEBASTOPOL 1854-1855 » attribuée au 

4e RZ alors que régiment de zouaves de la garde, dont il est l’héritier, n’est constitué sur ce théâtre 

qu’en 1855. 

2. 1re guerre mondiale 
Les 8 régiments de marche de zouaves et les deux régiments de marche d’Afrique ont obtenu au total 

34 inscriptions, mais seulement 27 inscriptions différentes : 21 dont 4 doubles au titre des combats 

livrés sur le front occidental et 6 au titre du front d’Orient. 

Les régiments mixtes zouaves et tirailleurs ne sont pas étudiés puisque les décorations, fourragères et 

inscriptions sur leurs drapeaux ont été transmises à des régiments de tirailleurs. 

5 inscriptions sont présentes sur plusieurs drapeaux : « VERDUN 1916 » et « CHAMPAGNE 1915 » 

présents sur 3, « L’YSER 1914 », « LES MONTS 1917 » et « SOISSONNAIS 1918 » sur 2. 

Les inscriptions sur le drapeau du 9e régiment de zouaves comportent une erreur et un particularisme. 

- Dans l’inscription « L’YSER 1914 », le millésime est erroné puisque le régiment est dans l’Oise en 

1914 et son engagement sur le front belge, récompensé par une citation (collective) à l’ordre de 

l’armée, n’a lieu qu’en 1915. 
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- Pour les inscriptions de l’année 1918, on constate un recours presque systématique à des noms de 

lieux spécifiques au lieu des noms de bataille génériques. Ainsi on trouve :  

• « CŒUVRES 1918 » au lieu de L’AISNE 1918.  

• « SACONIN 1918 » et « BREUIL 1918 » au lieu de SOISSONNAIS 1918 ; par ailleurs 

l’obtention de deux inscriptions pour une même journée de combat est tout à fait 

surprenante et peut-être même unique. 

• « BERRY-AU-BAC 1918 » au lieu de SAINT-THIERRY 1918. 

 Régiment de marche de zouaves RMA 

 1 2 2 bis 3 3 bis 4 8 9 1 2 

SAINT-GOND 1914           

LA MARNE-L’YSER 1914           

L’YSER 1914           

ARTOIS 1915           

CHAMPAGNE 1915           

VERDUN 1916           

LA SOMME 1916           

LES MONTS 1917           

VERDUN 1917           

LA MALMAISON 1917           

COEUVRES 1918           

SACONIN 1918           

BREUIL 1918           

MONTDIDIER 1918           

MOREUIL-NOYON 1918           

NOYON-L’OISE 1918           

SOISSONNAIS 1918           

L’AILETTE 1918           

BERRY-AU-BAC 1918           

VAUXAILLON 1918           

VERDUN-NOYON 1916-1918           

DARDANELLES 1915           

KEREVES-DERE 1915           

MONASTIR 1916           

SERBIE 1916           

MONASTIR 1917           

DOIRAN 1918           

 3 2 3 3 0 5 7 7 2 2 

D’une manière inexplicable, les noms de bataille à inscrire à son drapeau n’ont jamais été arrêtés pour 

le 3e bis régiment de marche de zouaves, qui a pourtant obtenu 4 citations à l’ordre de l’armée. 

3. 2e guerre mondiale 
Pour l’ensemble de la période seuls 5 régiments ont obtenu une ou deux inscriptions. 

Sur les 10 régiments de zouaves engagés dans la campagne de France 1939-1940, seul le 1er RZ obtient 

une inscription sur son drapeau : « MONTAGNE DE REIMS 1940 ». 
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Sur les 2 régiments de zouaves engagés dans la campagne de Tunisie 1942-1943, seul le 3e RZ obtient 

une inscription sur son drapeau : « LE FAÏD 1943 ». 

Enfin sur les 5 régiments engagés dans la campagne de libération de la France et la campagne 

d’Allemagne et d’Autriche (1944-1945), tous obtiennent une inscription sur leur drapeau. 

  1er RZ 2e RZ 3e RZ 4e RZ 9e RZ 

FRANCE 39-40 MONTAGNE DE REIMS 1940      

TUNISIE 42-43 LE FAÏD 1943      

FRANCE 44-45 

VOSGES 1944      

ROCHE-LES-BLAMONT 1944      

ROYAN 1945      

ALLEMAGNE 45 DANUBE 1945      

Citations 

1. 1re guerre mondiale 
Les 8 régiments de marche de zouaves obtiennent 48 citations dont 42 à l’ordre de l’armée ; les deux 

régiments de marche d’Afrique, qui n’ont pas démérité, n’en obtiennent aucune.  

Concernant l’étude des régiments mixtes zouaves et tirailleurs, voir encadré page 57. 

On constate dans le tableau ci-après que la moitié des citations à l’ordre de l’armée ont été décernées 

en 1918. 

Année Ordre 1er RZ 2e RZ 3e RZ 4e RZ 8e RZ 9e RZ 3e bis 2e bis Total 

1914 

Armée   1      1 

CA 1   1     1 

Div          

1915 

Armée  1 1  2 1  1 6 

CA          

Div     1    1 

1916 

Armée 1 1 1 3  1  1 8 

CA          

Div          

Bde        1 1 

1917 

Armée 1   2 2  1  6 

CA          

Div  1       1 

1918 

Armée 3 3 3 2 3 4 3  21 

CA          

Div          

TOTAL 

Armée 5 5 6 7 7 6 4 2 42 

CA 1   1     2 

Div  1   1 19   3 

Bde        1 1 

 
9 N’ayant pas encore trouvé le texte de cette citation, je ne sais pas à quelle date elle a été décernée au régiment. 
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Note : contrairement à l’idée communément admise, l’attribution de la médaille militaire au drapeau 

du 3e RZ n’est pas liée à la prise d’un drapeau en 1914, cette action étant récompensée par une citation 

à l’ordre de l’armée. En revanche, totalisant 6 citations à la fin de la guerre et ayant obtenu la 

fourragère aux couleurs du ruban de la Légion d’honneur, comme il était déjà détenteur de la croix de 

la Légion d’honneur, il s’est vu attribué la médaille militaire, dans les mêmes conditions que le 2e RTA, 

le RMLE et le RICM. (Cf. le texte liminaire du décret décidant de l’attribution de la médaille militaire qui 

dit : « Ces corps d’élite sont déjà titulaires soit de la fourragère en soie rouge, soit de la fourragère 

double aux couleurs de la croix de guerre et de la Légion d’honneur ainsi que de la croix de la Légion 

d’honneur. »). 

C’est pour la même raison (texte liminaire identique moins « ainsi que de la croix de la Légion 

d’honneur. ») que les 4e, 8e et 9e RMZ reçoivent la croix de la Légion d’honneur à leur drapeau 

2. 2e guerre mondiale 
Seuls les 1er, 2e, 3e, 4e et 9e RZ ont été cités pendant ce conflit. Le tableau ci-après, réalisé à partir des 

textes des citations décernées aux régiments aimablement fournis par le SHD et le CAPM, récapitule 

le nombre de citations à l’ordre de l’armée obtenu par régiment et par campagne. 

 1er RZ 2e RZ 3e RZ 4e RZ 9e RZ 

FRANCE 1939-1940 1  1 1 1 

TUNISIE 1942-1943      

FRANCE 1944-1945 
1 1 

1 1 
1 

ALLEMAGNE 1945   

TOTAL 2 1 2 2 2 

Fourragères 

 1914 - 1918 1939 - 1945 

 Croix de Guerre Médaille militaire Légion d’honneur Croix de guerre 

1er RZ 
36 F / 9 juin 1917 
JO 18 juin 1917 

129 F / 28 sept. 1918 
JO 13 déc. 1918 

  

2e RZ 
22 F / 2 janvier 1917 
JO 12 janvier 1917 

132 F / 15 oct. 1918 
JO 19 déc. 1918 

  

3e RZ 
5 F / 15 août 1916 
JO 21 août 1916 

128 F / 28 sept. 1918 
JO 8 déc. 1918 

147 F / 9 fév. 1919 
JO 14 mars 1919 

1 F / 18 sept. 1946 

4e RZ 
16 F / 4 nov. 1916 
JO 19 nov. 1916 

48 F / 18 août 1917 
JO 25 août 1917 

87 F / 5 mai 1918 
JO 22 mai 1918 

2 F / 21 mars 1947 

8e RZ 
1 F / 5 juin 1916 
JO 2 juillet 1916 

52 F / 18 sept. 1917 
JO 29 sept. 1917 

122 F / 3 sept. 1918 
JO 6 oct. 1918 

 

9e RZ 
74 F / 30 déc. 1917 
JO 13 janvier 1918 

127 F / 23 sept. 1918 
JO 1er déc. 1918 

142 F / 25 déc. 1918 
JO 23 janvier 1919 

 

2e bis RMZ 
21 F / 10 déc. 1916 

JO 17 déc. 1916 
   

3e bis RMZ 
102 F / 6 juillet 1918 

JO 29 juillet 1918 
140 F / 19 déc. 1918 
JO 19 janvier 1919 

  

Bien que titulaires de deux citations à l’ordre de l’armée, le 1er et le 9e RZ n’ont pas obtenu la fourragère 

1939-1945 aux couleurs du ruban de la croix de guerre 1939-1945 (Cf. liste n° 10871/CAB/DECO/F des 

unités de l’armée de terre ayant reçu la fourragère au titre de la guerre 1939-1945). 
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Sources 

Ouvrages généraux 
- Historama - numéro spécial, hors-série n° 10 consacré aux Africains (1970). 

- Carnets de la Sabretache n°48, 49 et 80, articles traitant des zouaves. 

- Recueil d’historiques de l’infanterie française, par le général Andolenko ; Eurimprim (1969). 

- Histoire de l’infanterie en France, par le lieutenant-colonel Belhomme, tome 5 ; imprimerie 

Lavauzelle. 

- L’armée d’Afrique 1830-1962, rédigé sous la direction du général (CR) R Huré ; imprimerie 

Lavauzelle (1977). 

- Zouaves et tirailleurs : les régiments de marche et les régiments mixtes (1914-1918), par Jean-Louis 

Larcade ; éditions des argonautes, deux tomes (2000 & 2001). 

Période 1830-1914 
- Les zouaves 1830-1852, par Gaston Gangloff ; Valentin Risser éditeur, deux tomes (1893). 

- Nos zouaves, par Paul Laurentin ; Rotschild éditeur (1888). 

- Historique du 1er régiment de zouaves, par le commandant E Descoubés ; éditions Berger-Levrault 

(1882). 

- Le 1er régiment de zouaves 1852-1895, par le capitaine Godchot ; Protat frères imprimeurs, deux 

tomes (1896). 

- Histoire du 2e régiment de zouaves, par le lieutenant Joseph Spitz ; Paul Perrier éditeur (1901). 

- Historique du 3e régiment de zouaves, par le lieutenant A Marjoulet ; imprimerie Lavauzelle (1887). 

- Historique succinct du 3e régiment de zouaves 1830-1931 ; imprimerie A. Paulette (1931). 

- Epopée des zouaves, 4e zouaves et zouaves de la garde, par le lieutenant Burkard ; éditions 

Flammarion, deux tomes. 

- Livre d’or du 4e régiment de zouaves ; Typo-litho Weber, Combaz & Cie. 

- Nombreux documents et articles disponibles sur le site « Gallica » de la BNF, traitant des 

différentes campagnes auxquelles ont participé les régiments de zouaves : Algérie 1830-1882 ; 

Crimée 1954-1956 ; Italie 1959 ; Syrie 1860-1861 ; Mexique 1862-1868 ; guerre de 1870-181 ; 

Tunisie 181-1882 ; Indochine 1883-1888 ; Chine 1900-1901 ; Maroc 1907-1914.  

- Livres et articles disponibles sur le site « Gallica » de la BNF, traitant des zouaves pontificaux. 

Première guerre mondiale 1914-1920 

Historiques 

- Le 1er régiment de marche de zouaves dans la grande guerre 1914-1918 ; imprimerie Ferran Jeune. 

- Historique du 2e régiment de marche de zouaves, du 2 août 1914 au 11 novembre 1918 ; 

imprimerie Lavauzelle (1921). 

- Historique du 3e régiment de marche de zouaves pendant la guerre contre l’Allemagne 1914-1918 ; 

imprimerie Maurice Dormann (1921). 

- Historique du 4e régiment de zouaves 1914-1918 ; imprimerie française à Bizerte. 
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- Historique du 8e régiment de marche de zouaves ; librairie Chapelot. 

- Historique du 9e régiment de marche de zouaves dans la grande guerre 1914-1918 ; imprimerie 

orientale Fontana frères (1921). 

- Reliquaire du 2e régiment de zouaves. 

- Historique du 1er régiment de marche d’Afrique ; imprimerie française à Bizerte. 

- Historique du 2e régiment de marche d’Afrique pendant la guerre 1914-1918 ; imprimerie Berger-

Levrault. 

- Historique du 1er régiment mixte de zouaves-tirailleurs. 

- Historique du 13e régiment de marche de tirailleurs algériens (ex 2e régiment mixte de zouaves et 

tirailleurs ; imprimerie municipale de Fès (1920). 

- Histoire d’un régiment à fourragère rouge, le 4e régiment mixte de zouaves-tirailleurs pendant la 

grande guerre ; imprimerie française Bizerte. 

Journaux des marches et opérations 

- 1er régiment de marche de zouaves, cote 26 N 837, période du 8 avril 1917 au 30 décembre 1920. 

- 2e bis régiment de marche de zouaves, cote 26 N 837, période du 3 janvier 1915 au 1er décembre 

1918. 

- 3e régiment de zouaves, cote 26 N 830, période du 1er mai 1915 au 24 août 1919. 

- 3e bis régiment de zouaves, cote 26 N 830, période du 6 septembre 1914 au 1er avril 1919. 

- 4e régiment de zouaves, cote 26 N 839, période du 1er août 1914 au 8 août 1919. 

- 8e régiment de zouaves, cote 26 N 842, période du 1er octobre 1914 au 20 octobre 1918. 

- 9e régiment de marche de zouaves, cote 26 N 843, période du 29 août 1914 au 28 avril 1919. 

- 1er régiment mixte de zouaves et tirailleurs, cote 26 N 854, période du 12 septembre 1914 au 31 

décembre 1918. 

- 2e régiment mixte de zouaves et tirailleurs, cote 26 N 855, période du 11 septembre 1914 au 30 

juin 1918. 

- 4e régiment mixte de zouaves et tirailleurs, cote 26 N 855, période du 20 juin 1915 au 31 décembre 

1919. 

- 1er régiment de marche d’Afrique, cote 26 N 856, période du 28 février 1915 au 9 juin 1919. 

- 2e régiment de marche d’Afrique, cote 26 N 856, période du 9 mai 1915 au 30 septembre 1917. 

- Ont aussi été consultés les JMO de bataillons de certains de ces régiments, les JMO des grandes 

unités (division, brigade) auxquelles ont appartenu les régiments. 

Deuxième guerre mondiale 1939-1945 
- Guerre de 1939-1945, les grandes unités françaises, historiques succincts ; rédigé par le service 

historique, imprimerie nationale, 8 volumes. 

- La première division blindée au combat, 1944-1945. 

- Historique du 4e régiment de zouaves, 1942-1945. 

- Pages diverses trouvées sur internet. 

Afrique du Nord 1952-1962 
- Pages diverses trouvées sur internet. 


